
M. Boulganine ira à Washington...
si on n'exige pas ses empreintes digitales

Nouvelle réponse de M. Eisenhower

La correspondance russo-américaine

WASHINGTON , 6 (A.F.P.) . — Le président Eisenhower a
lancé lundi un appel personnel et direct an maréchal Boul-
ganine en faveur d'un contrôle et d'une limitation, « avec les
sauvegardes adéquates » , des principaux types d'armements.

Jf. Eisenhower estime qu 'une telle
mesure servirait la cause de la paix
mondia le , compte tenu du fait que
(dans l'état actuel des affaires inter-
nationa les et particulièrement en l'ab-
sence d'une paix réelle en Extrême-
Orient, il peut être difficile de se
mettre d'accord sur le niveau général
dei forces armées à l'heure actuelle. »

Le président des Etats-Unis précise
que le système de supervision qu 'il
propose pourrait s'appliquer « aux for-
te! armées et aux Installations dont

les Etats-Unis et l'Union soviétique
disposent en dehors de leurs fron-
tières ».

Pas de changement de vue
Cet appel est contenu dans la ré-

ponse que le président des Etats-Unis
apporte à la lettre du maréchal Boul-
ganine du ler février , et dans laquelle
le chef du gouvernement soviétique
avait réitéré sa proposition d'un traité
d'amitié et de coopération entre les
Etats-Unis et l'U.B.S.S.

M. Eisenhower ne répond pas direc-
tement à cette proposition deux fois
formulée. Il se borne à déclarer dans
le dernier paragraphe de sa lettre que
ses vues restent les mêmes que celles
qu'il avait énoncées dans sa lettre du
28 janvier.

Dans cette dernière, le président des
Etats-Unis avait courtoisement rejeté
la première proposition soviétique d'un
pacte d'amitié et de coopération.LES RECOLTES

D'OLIVES
compromises
pour des années

Désastre en Italie
L_ 1

ROME, 6 (ANSA). — Le froid extra-
ordinairement vit des dernières semai-
nes d'un hiver absolument Inhabituel
i endommagé pour des années les
récoltes d'olives en Italie. Dans les
rones de production, du haut La-
t i um , de la Sabine, de l'Ombrie et de
la Toscane, les oliviers ont perdu leur
tcorce et leurs feuilles. La situation
des paysans qui, dans ces régions vi-
vent principalement du produit _ de
leurs forêts d'oliviers, est considérée
comme « dramatique ».
Dégâts importants en Autriche

VIENNE, 6 (A.F.P.). — La crue du
Danube semble avoir dépassé son,
polit culminant. On signale trois per-
sonnes noyées en Haute-Autriche.

A Linz, le niveau des eaux a légè-
rement baissé. Toutefois , de grandes
étendues se trouvent encore immer-
gées.

Les dégâts sur le parcours autri-
chien du Danube sont importants.

La pluie a cessé et la recrudescence
du froid ralentit le danger.

En flânant à travers la plus grande ville du Canada
VOYAGE AU NOUVEAU MONDE (i)

IX

MONTRÉAL est situé entre
deux bras du Saint-Laurent :
au nord la rivière des Prai-

ries, au sud le fleuve proprement
dit Son cours est aussi irrégulier
que capricieux. Tantôt il s'élargit
en lacs, le lac Saint-Louis propice
au canotage ou au patinage selon
les saisons, plus haut le lac des
deux montagnes et bien en amont
déjà dans. l'Ontario le lac Saint-
François. Tantôt il se rétrécit, mais
garde toujours une allure majes-
tueuse et ne cesse de donner une
impression de puissance. Ce fleuve
est bien l'élément fécondateur, fer-
tilisateur du Canada français. Sans
lui les pionniers ne se fussent ja-

mais installés ici. Ni la culture, ni
la technique n'eussent atteint ces
froides régions pour en faire un
Etat moderne. Parsemé d'îles aussi,
telle cette île Sainte-Hélène où les
Montréalais vont dîner le soir dans
d'aimables restaurants entourés de
verdure. Et l'on mange bien , quand
on le veut, au Canada français. La
gastronomie ici est encore une des
traditions héritées de la France. Et
voilà qui nous changeait agréable-
ment de la « cuisine » américaine !

Le long du port
Le Saint-Laurent, à Montréal , est

aussi un port. Port considérable,
bien aménagé, aux quais nombreux,
au service des grandes industries et
des raffineries de pétrole. Les navi-

Une carte du bassin du Saint-Laurent. En h aut , le cours du fleuve qui doit être canalisé
pour permettre aux navires de gros ton nage l'accès aux grands lacs américains.

res d'assez fort tonnage remontent
le fleuve et poursuivent leur route
jusque dans la région des grands
lacs américains d'où ils reviennent
pour se lancer cle nouveau sur la
route océane. L'obstacle, c'est que,
cinq ou six mois l'an, le Saint-Lau-
rent charrie des glaces. Par ailleurs,
les rapides sont une entrave à la
navigation. Le gouvernement cana-
dien et celui des Etats-Unis ont , en
commun, un grand projet — mais
Ottawa y pousse davantage que
Washington — de réaménagement
et de régularisation du cours du
Saint-Laurent qui permettrait aux
bateaux de tout gros tonnage de cir-
culer par le fleuve puis précisément
par les grands lacs, quasi jusqu 'au
cœur du continent nord-américain.

Perspectives d'essor et de prospérité
accrues. Mais tel qu'il est à présent
avec ses usines hydro-électriques,
ses turbines géantes, ses ponts mé-
talliques qui semblent l'enjamber
harmonieusement d'un- seul jet , le
Saint-Laurent est bien déjà l'artère
qui marque le rythme de la vie in-
dustrielle et commerciale du pays,
le pouls de l'économie canadienne
qui ne cesse de battre.

Autour du Mont Royal
Montréal, métropole des affaires

est en même temps centre de rayon-
nement intellectuel. Et son aspect
extérieur reflète bien ces deux parts
de son activité et de ses raisons
d'être. La cité est construite autour
d'une éminence boisée, le mont
Royal , au sommet duquel se dresse
une gigantesque croix, symbole de
la foi chrétienne, sur lequel se trou-
vent aussi une basilique, le monu-
ment élevé à la gloire de Jacques
Cartier, plusieurs restaurants, parcs,
étangs , places de jeu x et sites di-
vers d'où l'on a une vue magnifique
sur la ville, le fleuve et les alen-
tours. Au sud de la colline , courent
les grandes artères , telle Sainte-Ca-
therine, large et belle avenue de dix-
sept kilomètres de long. Comparés
à ceux de New-York, les magasins
font un peu « province » ; les lieux
de plaisir sont de seconde zone ; et
l'on comprend que le Montréalais
qui se rend dans la métropole amé-
ricaine éprouve le même sentiment
que l'Européen quand il va à Paris .
Bars , cafétérias , salons de thé sont
d'ailleurs innombrables et l'on
trouve ici , ce qui encore une fois
est précieux , le petit restaurant
français où l'on « gueuletonne ».

René BRAICHET.

(Lire la suite en 9me page)

(1) Voir « Feuille d'avis de Neuchàtel s
des IS et 26 novembre, 3. 27 et 29 dé-
cembre 1955, 7, 2il et 27 janvier 1956.

« Lettre intéressante
et satisfaisante»

MOSCOU, 6 (A.F.P.). — «La lettre
du président Eisenhower est très Inté-
ressante et satisfaisante », a déclaré
mardi soir le maréchal Boulganine à
un correspondant américain, lors d'une
réception qui a eu lieu en l'honneur
dn premier danois, M. H. S. Hansen.

(Lire la suite en 9me page)

Une escroquerie
dé plus d'un milliard

Révélation à Paris

PARIS , 6 (A.F.P.). — Le minis-
tère des finances vient de saisir la
section financière du Parquet d' une
importante a f fa i re  d'infrac tion sut
la lég islation des changes , portan t
sur 1,132,000,000 de francs. Six
banques françaises avaient reçu des
ordres en vue d' e f fec tuer  des ver-
sements à une banque de Diissel-
dorf,  devant représenter la couver-
ture d'un marché sur de l'ètain.
Or il s'ag issait en fa i t  d' un mar-
ché entièrement f i c t i f .

Les déboires de l'étudiante noire A. Lucy

Voici un instantané de Mlle Lucy (au centre) , l'étudiante noire que la
ségrégation raciale empêche d'être inscrite à l'Université d'Alabama. Le
tribunal de Birmingham avait ordonné à l'université d'admettre à nouveau

Mlle Lucy, mais les autorités de cette école ont refusé.

OUVERTURE DE LA CONFE'RENCE DE L'OTASE
organisation de défense du sud-est asiatique

Il faut ouvrir les frontières et faire circuler les idées

KARACHI, 6 (Reuter). — Le premier ministre pakistanais, M. Moham-
med Ali a ouvert mardi matin à 10 heures locales (6 h. 30 heure suisse)
la première session du Conseil des ministres de l'organisation de défense
du sud-est asiatique. Cette session réunit les ministres des affaires étran-
gères de 8 pays (Etats-Unis, Grande-Bretagne, France, Pakistan, Australie,
Nouvelle Zélande, Siam et Philippines). Elle a pour but d'élaborer un
plan en vue de répondre aux efforts soviétiques tendant à débouter l'in-
fluence occidentale dans cette région. Réunis sous les cinq lettres OTASE
(dérivation de l'OTAN), ces huit pays organisent la défense de ces con-
trées sur le plan militaire et économique.

Discours d ouverture
Dans son discours d'ouverture, M.

Selwyl Lloyd, ministre des affaires
étrangères de Grande-Bretagne, a tout
d'abord félicité les Pakistanais pour
l'élaboration de leur nouvelle consti-
tution républicaine dans le cadre du
Commonwealth. Parlant ensuite des
• critiques qui se sont exprimées dans
le monde à l'égard des pactes et al-
liances militaires », il a dit qu 'il con-
venait de dire maintenant « ce que
nous défendons ». « Nous estimons que
cette organisation constitue un cadre
pour la sécurité et la stabilité, au sein

duquel les peuples de l'Asie du sud-
est — en collaboration amicale avec
ceux qui désirent sincèrement les ai-
der — peuvent décider de leur propre
destin.

Une déclaratioi.
de M. Dulles

Le secrétaiiire d'Etat américain, M.
John Foster Dullles, a déclaré: cil im-
porte que soient dtéveloppés loi non
seulement les aspects de notre orga-
nisation qui tendïerat à faire réfléchir
un agressieuir éventuel, mais aussi ceux
qui tendient à soutenir les Etaits mem-
bres dans leur lutte conitre la sub-
version, et à les protéger contre "'l'in-fection communiste. »
(Lire la suite en 9me page)

M. Pineau expose sa conception
d une nouvelle politique occidentale

18 tués, plus de 150 blessés
à Tetouan, Laroche et Ksar el Kebir

Le Maroc espagnol en ébullition

TÉTOUAN, 6 (A.F.P.) — De nouveaux incidents se sont produit s lundi
après-midi à Tétouan. Deux manifestants musulmans ont été tués alors qu 'ils
tentaient , semble-t-il , de poignarder un agent de la force publique espa-
gnole. Les forces du service d'ordre qui , jusque-là , s'étaient bornées à tirer
en l'air , avaient dû , devant l'attitude menaçante des manifestants, faire
usage de leurs armes contre ces derniers.

Ces incidents se sont produits en
plein centre de la ville , alors que l'on
ne s'attendait pas, lundi , à de nou-
velles manifestations du parti réfor-
miste. Des précautions avaient néan-
moins été prises par la police du
haut-commissariat. Celle-ci a dû inter-
venir au moment où un groupe impor-
tant de Marocains se livrait à des
démonstrations hostiles , et criait :
« Vive Mohammed V ! » et « Vive le
Maroc indépendant ! ». Au même mo-
ment se faisaient entendre les salves
d'artillerie annonçant à la population
de Tétouan le retour à Rabat du sul-
tan Mohammed ben Youssef.

Onze Marocains tués
On apprend de très bonn e source,

de Tétouan , que les troubles de lundi
après-midi ont fait à Tétouan onze
tués parm i les manifestants marocains
et vingt blessés. D'autre part , un auto-
bus et plusieurs maisons du quartier
réservé de la ville ont été incendiés
par les manifestants.

Les troubles à Larache
D'autre part , dans le port , de Lara-

chc, des manifestations se sont dérou-
lées lundi après-midi. Le service d or-
dre a fait  usage de ses armes et plu-
sieurs Marocains ont été tués et un
grand nombre blessés.

Enfin , une manifestation a eu lieu
à 18 h. 30, à Alazaquivir (El Ksar
el Kebir ) , à la suite de celle de Lnra-
che. Il y aurait cinq morts et de nom-
breux blessés.

Plusieurs établissements
espagnols saccagés

On apprend de Larache, en zoneespagnole du Maroc , que c'est à la suited'une importante manifestation de Ma-rocains qui s'est déroulée dans l'après-midi que de graves incidents ont écla-te. Le cortège des manifestants quivoulait traverser la place d'Espagne,a été arrêté par un barrage du ser-vice d ordre composé d'éléments mili-taires.
(Lire la suite en Orne p age)
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TOUS LES SPORTS

• Les f ootballeurs lausannois
battus en A llemagne

• Raymond Fellay,  principal
atout suisse dans l'épreu-
ve de descente messieurs
du Ka n (la Ii a r

• Notre chronique de judo
AU FIL DES ONDES
Petite chronique de la TV

AU BERCEAU DU PRINTEMPS

SANS IMPQR T4NCB

£~y Ê J O U R  des maîtres-vents, de la
V froidure et de la neige , la ter-

kj russe est devenue , en un après-
midi de soleil , le berceau du prin-
temps. Elle semblait morte et voilà
que ,, soudain, elle triomphe du long
hiver. Illusion por tée sur l'aile des
mois futurs ? Des parfums de f leurs ,
déjà , semblent monter de la terre
et inviter à la joie de vivre. Quel-
ques perce- neige : une primevère,
trois pourp iers roses, une mouche
et un lézard fêtent  les p remiers ce
jour de résurrection. Des merles ont
remp lacé le corbeau qui croassait
sur l'acacia décharné. N 'est-ce pas
le coup le de (j an dernier , tendre-
ment uni, délicieusement musicien ?

Je me suis assise un instant sur
le vieux mur où, bientôt , le lap in
de Pâques cachera des œ u f s  jaunes
dans les corbeilles d'or, et j 'ai tracé
le p lan de mes p rochaines p lanta-
tions. Un massif sans cesse renou-
velé où les bégonias succéderaient
aux myosotis et les g iroflées aux
pensée s me ravirait, mais ne gê-
nera-t-il pas les ébats des enfan ts ?
La p late-bande a mauvaise mine.
Elle doit avoir besoin d' engrais , car
les dahlias importés directement de
Hollande n'y avaient pas tenu leurs
promesses. Au fai t , les bulbes ont
peut-être gelé... Je rêve d'une f lo-
raison aussi abondante , variée , fa-
cile que sur les catalogues ; d' une
succession ininterrompue de f leurs
au dégradé savant où domineraient
toujours le rouge , le blanc , le bleu.
Quelle combinaison estivale pour-
rait égaler la sp lendeur du trio
œillets de po ète - lis - del p hinium ?
Un fond ja une est de rigueur. Après
les forsythias , faut-il opter po ur les
coréopsis ou les gaillardes... Devant
la maison, les pensées , jaunes aussi,
s'accorderont bien avec la façade
blanche et les volets verts. Plus
tard , je les remplacera i par des
p étunias ; les tagètes , décidément,
ne sont pas assez odoriférantes !

Une fois  de p lus, je me demande
s'il est opportun d'ouvrir des car-
reaux de légumes. L 'expérience m'a
montré que les conrtilières , les li-,
maces, les araignées rouges et le
mauvais œil auraient toujours rai-
son de mes e f fo r t s .  Mais comment
résister an désir d'assister à la nais-
sance des radis roses à bout blanc ,
de voir s'étendre le persil , sombre
gazon , on de f ixer  les p lants de to-
mates à leurs tuteurs ? Ponrciuoi se
priver du p laisir de voir mûrir ses
p oivrons, ses courqettes. son me-
lon... les p roduits du inrdin n'ont-ils
pas meilleur goût ane ceux des pri -
meurs ? Des herhettes sont indis-
pensables à la conf ect ion f ies ntnts
print aniers. Je sèmerai donc en
masse l'oseille p f  le cresson. En
prévision de l'été, ïachc f "rai  . ries
naauets de araincs de basilic , d' es-
trnaon, de romarin , an< embaume-
ront le raaoût dominical.

Dans trois semaines. l'nbrimH er
sera en hnntnms. Jl faudra le fail ' er ,
sinon H narf f ra en fj i spp  do frais
nétnloç f,f fj r J ï n j j  les r inr ,  hnr r t ux
trnrl ï t in. ri Tlp I< _ t J f i r ^fnp r , f i t f -n p s fl l -
Ip mp -nt '<•? dimanches , n'est point
une sinécure...

MARIN KTI 'K.

NICE , 6. — Les cérémonies reli-
gieuses consacrées , le 19 avril , au
mariage du prince Rainier de Mo-
naco et de Grâce Kelly commence-
ront à 9 h. i5 par l' entrée des
invités qui prendront place dans
la cathédrale. Ensuite , le représen-
tant du pape fera son entrée. Le
prince Rainier et Grâce Kelly p é-
nétreront ensuite dans la cathé-
drale ainsi que leurs parents. A
10 h. iO, l'évê que de Monaco pro-
noncera une première allocution.
De 10 h. 50 à 11 heures , deuxiè-
me allocution prononcée cette fois
par le représentant du pape ; de
11 h. à 11 h. 10, bénédiction nup-
tiale ; de 11 h. 10 à 11 h. 45,
messe basse ; de 11 h. 45 à 11 h.
55, sortie du cortège.

L'agence Tass à Monaco
L'agence soviéti que Tass a fai t

une demande pour que ses repré-
sentants puissent faire le comp te
rendu du mariage du prince Rai-
nier et de Grâce Kelly.

La cour d'Angleterre
sera-t-elle représentée ?

La reine Elizabeth II ayant été
invitée à se rendre au mariage,
les conseillers de la Couronne , en
l'esp èce le Forei gn Of f ice , étudient
en ce moment la réponse à donner
à cette invitation.

Le programme
du mariage
Rainier - Kelly

L 'agence Tass annonce :

Mines de diamant

« plus riches que celles
d'Afrique du Sud »

MOSCOU, 6 (Reuter). — L'a-
gence Tass annonce que de ri-
ches mines de diamants ont été
découvertes en Sibérie, « aussi ri-
ches que les célèbres mines
d'Afrique du Sud ».

Tass se réfère à un rapport du
géologue soviétique, le ministre
P. Y. Antropov , qui a déclaré
que ces min.es se trouvaient à
Yakout , dans le nord de la Si-
bérie. « Cette découverte, a-t-il
ajouté, est d'une énorme impor-
tance pour notre pays. Les dia-
mants, en effet, peuvent être non
seulement utilisés avec profit
dans l'industrie soviétique, mais
devenir encore une source im-
portante de rentrées de devises
étrangères ».

Des diamants avaient déjà été
découverts dans l'Oural.

en Sibérie
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A vendre, à Peseux ,

VILLA FAMILIALE
neuve, 7 pièces, tout confort, situation ma-
gnifque. Vue imprenable.

Nécessaire pour traiter, environ 25.000 fr.
Etude Pierre JUNG - Claude DESSOUSLAVY,
Saint-Honoré 5 - Neuchàtel - Tél. 5 48 Ql

A L O U E R
dès le 1er juin 1956, à Saint-
Aubin (NE), dans immeuble locatif

« Le Castel », 3me étage, un

bel appartement
de deux pièces avec balcon, cui-
sine, salle de bains et dépendances.

:i ¦¦" Tranquillité et vue magnifique.
S'adresser à la Société de Banque
Suisse, Neuchàtel. Téléphone 5 62 01.

A vendre ou à louer, dans le canton de
Neuchàtel , avec promesse de vente,

RESTAURANT
avec chambres d'hôtes , confort nioderne.

Ecrire , sous chiffres -r.fi.. 2459 N.> à Publi-
citas, Neuchàtel.

XX i'I Particulier cherche à acheter H aïl
S' .'.! f .! terrain à bâtir avec grève, sur- H 3>Jj
ii < >- .! r face minimum 600 ma. Prière de 51 iaft ,
) .  H donner" toutes indications y re- m Kx
f - 'X. ] : i  ; latives à C. H. 1062 au bureau JB f*»¦ ' ra ! de la Feuille d'avis. S r^i

— - | ^ R
i

On cherche à acheter

maison ¦ %*'M
ou

terrain
(vigtie) pour construire à Auvernier.
Prière d'adresser offres détaillées ' '
avec prix à J. O. 1069 au bureau de

la Feuille d'avis.

Villa locative
tout confort, comprenant 3 logements, dont

ï un disponible tout de suite. Situation :
haut de Neuchàtel. Vue Imprenable.

Adresser offres écrites à L.P. 1040 au bureau
de la Feuille d'avis.

A VENDRE
dans le quartier de Beauregard, à Neuchà-
tel, comme terrain à bâtir ,*' VIGNES
de 2925 m2. Belle situation. Vue imprenable.

Adresser demandes de renseignements et
offres à l'Etude de Me Alfred Perregaux,
notaire, à Cernier (tél. (038) 711 51).

A vendre, à Peseux,

VILLA FAMILIALE
neuve, 5 pièces, tou t confort, situation ma-
gnifique. Vue imprenable.

Nécessaire pour traiter , environ 25.000 fr.
Etude Pierre JUNG - Claude DESSOUSLAVY,
Saint-Honoré 5 - Neuchàtel - Tél. 5 48 01

A vendre à Peseux

maison
avec 4

appartements
garage et dépôts. - , Bon
rapport. Ecrire sous chif-
fres B. 21087 V., à Publi-
citas, Bienne.

Etude de MMes Maurice et Biaise Clerc, notaires
4, rue du Musée, NEUCHATEL, tél. 514 68

A louer, à Peseux, à la rue de Neuchàtel,
pour le 24 mars

bel appartement
de 4 chambres

tou t confort et balcon. Chauffage général
au mazout.

Locaux industriels
A louer, pour f in juin 1956, avenue des

Portes-Rouges, à Neuchàtel, un atelier de
100 m!, bu reaux , magasin, vestiaire, : garage.
Locaux très bien éclairés. Arrêt du tram
à proximité.

S'adresser à l'Agence romande immobilière
B. de Chambrier, Neuchàtel.

SAINT-AUBIN
A louer dans une mal-

son bien située, un local
pouvant servir de bureau
ou d'atelier ainsi que, le
cas échéant, deux cham-
bres indépendantes. Tél.
5 13 60, Neuchàtel.

COLOMBIER
Belle situation, im-

meuble de 8 chambres 2
cuisines, 20.000 m2 en.
vigne, à vendre 115.000
francs. Agence Despont,
Ruchonnet 41, Lausanne.

A louer près d'Haute-
rive, immédiatement ou
pour date à convenir,
dans villa ,

superbe
appartement

de 3 chambres
avec tout oonfort. Chauf-
fage général au mazout.

Pour tous renseigne-
ments, s'adresser à l'étu-
de de MMes Maurice et
Biaise Clerc, notaires, 4,
rue du Musée, Neuchà-
tel. Tél. 5 14 68.

ROCHEFORT
A remettre, pour le

. ler avril, ou, pour date
à convenir, un apparte-
ment de 3 chambres avec
toutes dépendances et
Jardin. Pour tous ren-
seignements, s'adresser a.
Mme Matthey-Clerc, à'
Rochefort.

A remettre pour fin
Juin un

appartement de 2 pièces
cuisine, salle de bains,
chmiffage général! ; au:-
mazout, Pr. 150.— • plus
chauffage. Vieux-Châtel,
tél . 5 26 36, pendant la
Journée.

Pour raisons de santé,
Je cherche

à échanger
appartement de 3 pièces
dans maison neuve,
72 fr . par mois (a,veb:peV
tlt service de concierge)
contre appartement sans
confort. Adresser offres
écrites à M. R.. 1071 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A LOUER
Pour le 24 murs

1956 :
PERTUIS DU SAULT,

appartement de 3 cham-
bres, cuisine et dépen-
dances. Loyer mensuel
63 fr. 55.

RUE DIES MOULINS,
appartement de 2 cham-
bres, cuisine et dépen-
dances. Loyer mensuel.
70 fr.

FG DE LA GARE, ap-
partement de 3 chambres,
cuisine et dépendances.
Chauffage central. Loyer
mensuel 103 fr. 35.

Pour lc 24 juin
1956 :

RUE DU RATEAU, ap-
partement de 3 chambres,
cuisine et dépendances.
Loyer mensuel 57 fr. 75.

Paire offres sous chif-
fres G. L. 1065 au bureau
de la Feuille d'avis.

f.'l -¦ . ;¦ . ... r-y - , . .- V -
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Par suite de l'agrandissement de nos départements d'appa-

, ¦
' ¦

reils et machines de construction, nous offrons à

CONSTRUCTEURS
f capables, activité intéressante et variée. — Adresser offres

avec curriculum vitae, certificats et photographie à la Direc-

tion de Buss A.-G., Pratteln.

'¦
¦
-
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ls CHANGEMENT N*DE PROFESSION !
Ouvriers - Artisans - Manœuvres
améliorez votre situation. Maison
renommée pour la visite de la
clientèle privée vous offre une
situation bien rétribuée. Remplis- j,
sez cette fiche, nous vous répon-
drons.

Nom 
Prénom ; .
Age 
Travail actuel 
Adresse 
Téléphone (si possible) ; 

.. Téléphone (si possible) : . ._
Faire offres sous chiffres S. A.
3335 St à Annonces Suisses S. A.,
« ASSA », Neuchàtel.

A /*
PlIllWWBfflfflfMIMlUTiff'fflffiraffrlr lBIlffffi

On cherche

femme
de ménage

chaque Jour , de 8 heures
à 11 heures, ou à con-
venir. Mme Adrien Thié-
baud, notaire, Port-Rou-
lant 7, Neuchàtel, tél.
5 42 51.

On demande un

jeune homme
pour différents travaux
d'atelier. S'adresser & R.
Juvet, Vieux-Châtel 27,
29, tél. 5 35 61.

Serrières
On demande une per-

sonne propre, dans mé-
nage soigné, chaque Jour
de 13 à 15 heures, sauf
le dlmanche. Case pos-
tale 17, Neuchàtel 8.

On cherche Jeune

EXTRA
pour laver les verres aux
soirées le samedi. — Tél.
5 24 77.

Médecin-dentiste cher-
che

demoiselle
de réception

si possible pour tout de
suite ou pour date & con-
venir. Région: Val-de-
Ruz. Adresser offres écri-
tes à O. R. 1016 au bu-
reau de la Feuille d'avis. |

Administration cherche, pour son siège
de la Chaux-de-Fonds :

employé de bureau
ayant fait apprentissage de commerce
ou études commerciales équivalentes ,
avec pratique. Travail intéressant ,
chances d'avancement pour employé
capable et à conception rapide, habi-
tué à un travail impeccable et ayant
de l'initiative. Caisse de pension, et
habile

sténodactylo
Prière d'adresser offres manuscrites
avec curriculum vitae , copies de certi-
ficats, photographie, prétentions de sa-
laires, sous chiffres M. Q. 1041 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Lire la suite des annonces classées en huitième page

, NOUS CHERCHONSr tr 1

ŷ sténodactylographe
pour la correspondance française, possédant bonnes notions
d'allemand si possible

vj Les offres, avec curriculum vitae, copies de certificats, réfé-
«j rences, prétentions de salaire et photographie à adresser à :

S.A. DES FORGES ET USINES DE MOOS, LUCERNE.
' 

¦
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FLOCKIGER & C°
Fabrique de p ierres fines

2, avenue Fornachon, PESEUX
cherchent :

OUVRIÈRES
pour travaux très minutieux et pro-
pres. On formerait éventuellement
débutantes ayant les aptitudes né-
cessaires. Travail à domicile exclu.

Fabrique d'horlogerie de Neuchàtel
cherche, pour entrée immédiate ou à
convenir,

employé supérieur
de fabrication

très consciencieux, ayant plusieurs an-
nées de pratique, capable de s'occuper
de façon indépendante des commandes
boîtes et cadrans, de la mise en chan-
tier des commandes, du planning et de
l'avancement des commandes. — Faire
offres avec curriculum vitae, copies de
certificats et prétentions sous chiffres
P. 2452 N., à Publicitas, Neuchàtel.

On chercha

fille de cuisine
Nourrie, logée, blanchi,un Jour de congé par J,'
malne. Entrée à conve"
nir. S'adresser à îffldu Lac, à Auvernier T*léphone 8 21 94. ' e"

Samaritaine
ou personne dévouée est
demandée tout de suite
pour un mois et plus au-
près d'handicapés mascu-
lins, à Lausanne. Télé-
phone (021) 24 80 80.

On cherche une

jeune fille
parlant le français, pas
en dessous de 18 ans,
pour aider au ménage et
au service. Bons gages
assurés et vie de famille.
Entrée immédiate ou à
convenir. Tél. 6 34 29.

Importante entreprise de chauffage
et ventilation cherche

i

monteurs-soudeurs
en chauffage

qualifiés, sérieux et de toute confiance,
pour exécution d'installations sur place
et en Suisse romande. Situation inté-
ressante pour ouvriers consciencieux

et rapides.
Faire offres en indiquant délai d'entrée
sous chiffres P. 11.677 F. à Publicitas,

Fribourg.

EMPLOYÉE DE BUREAU ]
sténodactylo, au courant de tous les
travaux de bureau, trouverait place
stable dans entreprise de textiles.
Préférence sera donnée à personne
connaissant l'allemand. Entrée im-
médiate ou pour date à convenir.
Adresser offres détaillées à F. J.
1033 au bureau de la Feuille d'avis.

Entreprise d'électricité de la ville
1 engagerait une demoiselle de 17 à 18

ans, en qualité de

VENDEUSE DÉBITANTE
Faire offres manuscrites à N. S. 1073
au bureau de la Feuille d'avis.

Nous cherchons, pour entrée le plus
tôt possible :

1 bon AVIVEUR ou AVIVEUSE
pour avivage d'argenterie,

1 jeune POLISSEUR
pour couverts et orfèvreri e, éven-
tuellement débutant habile qui serait

mis au courant,

OUVRIÈRES pour brunissage
(polissage à la main)

déjà au courant du métier ou
débutantes.

' ¦¦

Se présenter à
L'ORFÈVRERIE CHRISTOFLE,

Peseux - Gare.

¦ ¦
-.
¦¦¦ ¦ ¦

Nous cherchons

employé (e) qualifié (e)
de langue maternelle française, con-
naissant l'allemand, la dactylographie,
la comptabilité, le calcul des paies, les
formalités horlogères des branches an-
nexes.
Place stable et bien rétribuée.
Adresser offres détaillées avec curri-
culum vitae, photographie et préten-
tions de salaire à Fabrique de verres
de montres Huguenin & Folletête, Neu-
chàtel 9.

Fabrique de machines de Granges
(SO) cherche^our 

le 1er avril 1956

EMPLOYÉ
DE COMMERCE
pouvant s'occuper de la correspon-
dance française d'une manière indé-
pendante et de divers travaux de
bureau. Occasion de se familiariser
avec la langue allemande.
Faire offres avec copie de certificats,
prétention de salaire ainsi que cur-
riculum vitae sous chiffres F. 10,445
Gr. à Publicitas S. A., Granges (SO).

I Importante fabrique suisse offre à fXS

I messieurs I
lâl sérieux et travaUleurs la possibilité de |X j
X.I se mettre au courant du travail de ; X]

Ë représentants 1
Xl auprès de la clientèle particulière. Nous IX
SI offrons une situation stable avec salaire , I X
?"9HJ fixe-garantie, commission et frais, gain ï ]
i,-JH moyen environ 1200 fr . par mois. Les |Xl'ïjSM candidats sans routine de voyages seront I ; !
iï-7l formés et introduits par nos spécialistes. I
fc 1 Offres avec photo et indication de l'ac- I
|X| tlvlté antérieure sont à adresser sous S
jkjj l chiffres O. 40182 TJ. à Publicitas, SA., I .  i
Sa 17, rue Dufour, Bienne. y&j

Nous offrons

représentation générale
pour quelques cantons. Article de

forte vente
avec chiffre d'affaires et !

gain extraordinaire
Représentants capables (éventuellement avec or-
ganisation de vente) travaillant à leur propre
compte sont priés d'adresser leurs offres sous
chiffres B. 393 à Annonces Mosse, Bâle I.

On cherche pour Pâques dans entreprise
agricole de moyenne importance

JEUNE FILLE
hors des écoles comme aide de la ménagère,
Bons gages, vie de famille. Bonne occasion
d'apprendre l'allemand. Offres à Famille P.
Zesiger-Biedermann, Mer/.ligen près Bienne,
tél. (032) 8 01 12.

a avis.
nnnnnnnnnnnnnnn

Nous cherchons

ouvrier italien
pour travaux de vigne et
cave. S'adresser à Pet-
rier & Cie, Saint-Blatte,

On cherche

j eune homme
honnête et sérieux poui
aider aux travaux de
campagne. Bonne occa-
sion d'apprendre l'alle-
mand. Vie de famille
assurée. Famille Gottfrled
Hammann, Kirohpîosse,
Aegerten près Blc-ne.

On cherche .une Jeune

VOLONTAIRE
pour aider au ménage à
côté de cuisinière. Bon-
ne occasion d'apprendre
le français. Entrée tout
de suite ou pour date a
convenir. — S'adresser :
pensionnat Victoria, Neu-
chàtel.

Jeune ménage de com-
merçant cherche

JEUNE FILLE
sachant cuisiner pour
l'entretien de son ména-
ge. Etrangère acceptée.
Pas de lessives ni de tra-
vaux pénibles. Bons ga-
ges, congés réguliers. En-
trée Immédiate. Faire of-
fres avec prétentions de
salaire sous chiffres P
2455 N à Publicitas, Neu-
chàtel. URGENT.

On cherche une

fille de cuisine
S'adresser à l'Hôtel du
Marché, tél. 5 30 31.

nnnnnnDannaaaaa
On demande personnes

de confiance pour

nettoyages
de bureau

le soir. Adresser offi«
écrites à K. P. 1070 il
bureau de la Feuille

Nous cherchons

JEUNE FILLE
de 13 à 15 ans qui ^reralt suivre l'école «nSuisse allemande et aiderau ménage entre les heures de classe. Vie de l«!
mille. Offres à famllù
Alfred Hostettler, ££teur postal , RUschet/
Grahen , près de Scawar-
zenburg.

Mme Pierre Godet , Au-vernler , cherche pour îj
début d'avril une

employée
de maison

au courant de tous ies
travaux d'un ménage sol-
gné et sachant cuisiner ,
Bons gages, congés réguJ
liers. Tél. 8 21 23.

AU SÉPEY
A louer un chalet meu-

blé, 2, 4 ou 7 lits, 4, 5,
6 fr. par Jour. Libre Jus-
qu'à fin Juin. Tél. 8 26 97.

A louer chambre indé-
pendante vide ou meu-
blée avec ou sans cuisi-
ne. Tél. 5 23 82, Parcs
159.

Â louer, au mois,
chambres meublées, tout
confort, au centre de la
ville. Tél. 5 17 68.

? On cherche, région de Peseux-Cor-
celles ou environs de Neuchàtel,

¦ IrHV.

<a sbet appartement
tfatri *ià H$
de 5 à 8 pièces, dans villa ou bel im-

' : meuble locatif , de préférence avec
jardin et garage. Ecrire à V. X, 991
au bureau de la Feuille d'avis.

Pour ménage soigné de deux per-
sonnes, nous cherchons un

appartement
de 3 - 4 pièces, de préférence à

. -. : l'est de la ville. Offres à
USINÉ DECKER S. A., Neuchàtel.

i: Fabrique d'horlogerie de Neuchàtel
cherche, pour entrée immédiate ou à
convenir,

a

chef de fabrication
! ; '

connaissant à fond son métier, ayant
l'habitude de diriger du personnel et
capable d'assurer une production régu-
lière et de qualité. — Faire offres avec
curriculum vitae, copies de certificats
et prétentions de salaire sous chiffres
P. 2451 N., à Publicitas, Neuchàtel.

Dame cherche pqur le
24 Juin ou date à conve-
nir , appartement de

2-3 pièces
chauffé, confort, en ville.
Adresser offres écrites à
D. I. 1061 au bureau de
la Feuille d'avis.

Je cherche pour le 24
Juin , ou date à conve-
nlr

3-4 pièces
Confort moderne. Région
Colombier-Areuse. Adres-
ser offres à Maxime Pa-
ratte, électrotechnicien,
Cortaillod.

Pension
Chambre à 2 lits pour

couple ou personnes
âgées. Bonne pension,
avec soins. On peut ap-
porter ses meubles si on
le désire. Adresser offres
écrites à P. U. 1075 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche à louer du
14 Juillet au 11 août

v . . ' logement
meublé

de 4 lits et cuisine, éven-
tuellement petit chalet.
Région Marin-Colombier ,
Val-de-Ruz. Tél . 8 17 86.

< j eune ' couple cherche
à louer pour août ou dé-
but de septembre

appartement
moderne avec confort,
'3 :à 4 pièces. Adresser
-offres écrites à U. Z. 1080
au bureau de Feuille
d'avis.

On cherche à louer
chambre non meublée
pour tout de suite ou
date à convenir. Deman-
der- l'adresse du No 1066
au bureau de la Feuille

id'avls.

Ménage de quatre per-
sonnes cherche dans la
région de Corcelles-Pe-
seux,

appartement
de quatre pièces, à prix
modéré, avec dégagement.
Echange éventuel contre
un appartement de trois
pièces à l'ouest du Val-
de-Ruz. Demander l'a-
dresse du No 1035 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Fonctionnaire cherche
à louer, a Neuchàtel,

appartement
de 4 chambres, salle de
bains pour le ler mal
1956 ou époque à conve-
nir. Faire offres , sous
chiffres F. K. 1064 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Retraité cherche

appartement
de trois chambres, dans
maison tranquille. Loyer
modeste, région Auver-
nier - la Coudre. Adres-
ser offres écrites à U. Z.
1053 au bureau de la
Feuille d'avis.

Entreprise de la ville
cherche

chambres
pour ses ouvriers, région
de Neuchàtel et environs.
Tel 8 19 13.

r A
Grande entreprise horlogère,

à Bienne, cherche,- pour son
département-exportations,

EMPLOYÉE (E)
avec bonnes connaissances lin-
guistique et, si possible, expé-
rience dans la branche horlo-

;•¦/ gère. Place intéressante et sta-
ble ; excellentes possibilités de i .

I se perfectionner dans les lan-*
il gués.

Prière de faire offres sous
chiffres F. 40185 IL, à Publi-
citas, Bienne.

Entreprise industrielle de premier ordre en Suisse alé-
manique cherche, pour son service des ventes, une

EMPLOYÉE CAPABLE
et expérimentée, pour correspondance française et,
éventuellement, allemande. Branche particulièrement
intéressante. Entrée immédiate ou à convenir.

Adresser offres avec curriculum vitae, copies de certi-
ficats et photo en indiquant prétentions de salaire sous
chiffres K. 7506 Z. à Publicitas," Zurich 1.
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Les tailleurs font le printemps

Tenue de prédilection de la femme moderne, le
tailleur de ia saison propose d'intéressantes
variantes. A vous, Madame, de venir examiner
de près notre collection et d'essayer jusqu'à ce
que vous ayez trouvé le modèle qui met votre
personnalité en valeur.

PORCELAINE DE QUALITÉ
à petits prix

nouveau décor, bordure or f antaisie, porcelaine ivoire
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SERVICE A MOKA 'J^
ÇS lfiSO

SERVICE A CAFÉ OU A THÉ 3x50
15 pièces, pour 6 personnes . . . M? %ir

DÎNER ASSORTI ^5 H23 pièces, pour 6 personnes . . . %J l 0M

lift .44 pièces, pour 12 personnes . . . JL JEI^J'B
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ENFIN LE VOICI :
LE UT DOUBLE tant attendu
Voyez les trois clichés ci-dessous

Pour votre chambre d'enfants
Pour votre chambre de visites

ffl lti I ' I

™——— £ J
Maniement des plus simples
cependant très confortable

Venez visiter sans engagement

19RxahatsA.
Ameublements - Tél. 813 33, Peseux

Magnifique veste de daim
en véritable peau, pour dames et messieurs,
superbes couleurs, différentes qualités.
Ufiiivo'kiitfa ¦ veste en véritable peau im-
IfOUvtSalllC ¦ perméable, se lavant chimi-
quement. S'achètent chez :

W-. <Kuwi
Tailleur pour dames et messieurs

Rue Purry 6 - NEUCHATEL - Tél. 5 42 64

tal r \

Démonstration
des appareils HOOVER
les 6, 7, 8 et 9 mars

de 10 h. à 13 h.
et de 14 à 17 h. 30

KBMILQBU
NEUCMATO.

/  A >LA NOUVELLE 4 PORTES

DKW
Au salon. Stand 60

Garages Apollo et de l'Evole SA
, NEUCHATEL - Tél. 5 48 16 X

Fr. 24.80
MOLIÈRE POUR MESSIEURS
avec semelle de caoutchouc,

cuir brun

GRAND CHOIX
CHAUSSURES

IKurtk
¦̂¦SEHHH B

Seyon t NEUCHATEL

* présente 3 produits essentiels
pour les soins quotidiens de la peau

TRIO c
Pour peaux normales et sensibles: wEw&k \

et Velva Cream • • M i X»

B̂BLMËÊÊSSSÊF' ^Bp**lflnflBËÉHBlE Sot ¦'¦ ' "'¦**et Orange Skin Cream  ̂ Ç̂gggiSï v HwSwBI
En quantité limitée chez: ^̂ nmi m̂miÊÊmmimiÈm—mÊÊmÊmm^

Tél. 5 22 69 ( î ï̂ï' E /y^
Rue de l'Hôpital 9 

^
H f f lj Ê b *  Jh^ rr^̂  

9i

.̂ P A R F U M E R I E

la gaine qui ne \ V^WVCN^LVremonte pas. WO  ̂ VJ

En vente » 
WM

AU CORSET ÛOR
Epancheurs 2 R O S É - G U Y O T  Tél. 5 32 07

^f DE NOTRE ASSORTIMENT
DE PRINTEMPS NOUS VOUS
OFFRONS EN EXCLUSIVITÉ

Un BAS de QUALITÉ
4 SUPER SHEER

ferlai ** ' \
2̂ME * ~l* *\ d'une finesse extrême

Mlp̂  X \ 66/10
*4* . 4 Y *< \ coloris clairs, ler choix

: JÊâ mm **4150
ï J Le b«s idéal ^^Sj ?

Acheter WËJŒSSESÊSÊÈÊÊêË c'est mieux
WÊÊBBSjSpSÊ

Ces quatre ravissants mannequins de Paris
présenteront à NEUCHATEL, dans les salons de BEAU-RIVAGE

le 9 mars à 15 h. 15 et à 20 h. 30

la collection PRINTEMPS-ËTË de tf/\OJTÎ£ClIl
LESii

« les plus beaux pullovers du monde >
Avec présentation des robes

GIVENCHY « UNIVERSITÉ »
des nouveaux modèles de printemps de

JACQUES DIVOY
et des dernières nouveautés de

' 1 'LA BOUTIQUE DE ^J ç^^ 
MAAAAe ^

ENTRÉE LIBRE. Réservez gratuitement vos places à la boutique de
Jac'mine Fourrure-Couture , 14, rue de l'Hôpital, Neuchàtel, tél. (038) 5 27 90

Les tapis Gans-Ruedin. Les chapeaux d'Yves Rose

LES TAPIS BERBERES
Imitation

sont toujours à la mode
Un très Joli choix

vous attend
& la maison spécialisée :

R.5pîcMqërsii
6, Place-d'Armes, Neuchàtel
grandeurs : 70/140, 90/160,
140/200, 165/240 , 200/300,

250/350, 300/400
et en encadrements de lit

Choisissez selon votre goût

iJjjJHJjjjjJlSft^ f̂^^̂ TiH:».; .:::!u-fl-;:;;j-aB Ĵi|-:H::::JJ::

\\̂ ^̂ mm^mamawSSf ^^ n̂
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Société des patrons boulangers
de Neuchàtel,

vignoble et Val-de-Ruz

INDÉCIS !
sur le genre de
cadeau . qui fera

plaisir ?

Choisissez
les réputés

services de table
argentés 90 et 100

grammes
et les cristaux de

la maison
Vinkelmann

Bâle
Pour une offre

sans engagement ,
téléphonez au

v 
822 " J

OCCASIONS
A vendre un buffet de

service, moderne, en bon
état ; un dlvan-couch
une place et demie, avec
entourage : bibliothèque
et coffre à literie ; un
studio comprenant deux
fauteuils et un sofa mi-
club, à l'état de neuf ;
un pouse-pousse cam-
ping. Tél. 8 24 06.

A vendre pour cause de
départ

« GRANUM »
à mazout ; l table de cui-
sine; 1 aspirateur «Elec-
trolux». Prix intéressant.
Tél. 5 57 85.



Lausanne succombe
en Allemagne (6-3)

La coupe des villes de foire

Hier après-midi, à Leipzig,
devant quelque 30,000 specta-
teurs et sur le même terrain
où, il y a 25 ans, la Suisse
avait succombé devant l'Alle-
magne par 2-0 , Leipzig a bat-
tu Lausanne par 6-3 (mi-temps
4-3) .  Le match s'est déroulé
sur un terrain rendu lourd et
glissant par la pluie de lundi
et les chutes de neige de la
nuit suivante.

Les deux équipes omt fournil urne ex-
cellente prestation qui leur a valu de
nombreux apptemdiissenrettta à la fini
de la rencontre. Les Lausannois ali-

gnaient : Stuber ; Mathis, Perruchoud;
Maurer , Weber et Magnin ; Rey, Esch-
manin , Ziipcher, Maillard II et Monti.
Arbitre : M. Lumidiell (Suède).

Les Allemands prennent immédiate-
ment le coninianidiem-enit des opérations
et, à la 5m-e minute, -Baïuimann tire un
coup franc sur Walter qui marqué.
Cinq minuites plus ta rd, ce même Wal-
ter centre magnifiqu ement, la baille
est reprise pair l'avanit-cenitre Konzak
qui bat Stuber de huit mètres. Les
Lausannois se reprennent et, à la 13me
minute, ils rédu isent l'écart grâce à
un tir de Maillard. Le jeu est assez
équiU'iibré, mais, à la 24me minute,
Kraïuze reprend die la tête une paisse
die Lembke : 3-1. A la 32me m inute,
Rey, d-Wi tir pris à 20 mètres, réduit
à nouveau l'éoairt , mais quatre minu-
tes plus tard , Krause marque encore
unie fois , sur service de Konzak. A
trois minutes de la mi-temps, Laïusan-

ne tire son troisième corner , le gar-
dien allemand rate la baille et Esch-
miaun glisse la baille dams le but vide.

Durant la seconde partie, les deux
équipes font longtemps jeu égal et lii
faut attendre la 25me minute pour
voir les Allemands augmenter encore
Heur avantage pair Schaetzke qui trans-
forme um penalty samctiomnaint un foui
de Magnum.. A la 37me minute, Kro/use
obtient le sixième et dernier but pour

les Allemands, réalisant ainsi le c hat-
trick ».

Malgré leur défaite assez sévère, les
Laïuisaneois ont laissé une bonne im-
pression. Les Allemands ont déclaré
n'avoir pas rencomtré de formation,
étrangère aussi forte depuis long-
temps. Que se seraiMil donc passé s'ils
avaient affronté Grasshoppers qui bat-
tit dimanche Lausanne par 3-0 ?

Un important problème : l'arbitrage
Notre chronique bimensuelle de j udo

Durant toute son activité au Kodokan, le créateur du judo
Djigoro Kano avait rêvé d'organiser un championnat qui met-
trait aux prises les meilleurs éléments de chaque nation. Hélas,
jamais cet événement n'avait pu voir le jour. En 1953 l'Argen-
tine et en 1954, la France, avaient manifesté le désir d'orga-
niser cette confrontation mondiale. Ces deux offres se heurtè-
rent à la... mauvaise humeur des Japonais.

Aujourd'hui , finalement , tout le mon-
de est d'accord. Le premier champion-
nat du monde de judo se disputera
dans la capitale japonaise, le 5 mai
prochain. Il coïncidera avec la fête de
l'indépendance niippone. Em soi, ill est

normal que la plus importante compé-

tition de ce sport typiquement japonais
se déroule pour la première fois sur
les lieux où il fut créé.

Ce championnat contribuera égale-
ment à mettre au point plusieurs ques-
tions, en particulier l'arbitrage. Jus-
qu'à présent , il n'existe pas de règles
précises pouvant s'adapter unilatérale-
ment aux différentes pratiques du judo.
On se souvient peut-être des contesta-
tions qui caractérisèrent le champion-
nat européen mis sur pied à Paris.
La finale opposait le phénomène hol-
landais Anton Gcesink — déjà cham-
pion des ler, 2me et 3me dans — et
le Français Pariset. A la f in d'un match
autant brouillon que disputé , Pariset
se voyait sacré champion d'Europe
toutes catégories. Or, nombreux fu-
rent ceux qui affirmèrent que Geesink
était parvenu à marquer deux points
successifs et un demi-point par immo-
bilisation. Ce qui était largement suf-
fisant pour s'imposer. Le Français, lui,
n'avait tenu son adversaire au sol que
pendant 10 et 12 secondes. C'est donc
au milieu de la confusion que l'arbitre
Awazu , décida de la victoire de son
rj oulain.

Si l'issue finale des prochains cham-
pionnats du monde ne laisse presque
aucun doute quant à la nationalité des
vainqueurs, les Américains , et même
les Européens comme Geesink, peuvent
cependant espérer récolter quelques
lauriers dans les catégories inférieures.

Le grand favori de l'épreuve : Yos-
himatsu, qui vient de remporter ma-
gnifiquement le championnat national
japonais. A moins que le vainqueur
de l'an dernier, le vétéran Daigo, ne

rende toute son efficacité à son fameux
« Uchi-mata » (lOme mouvement de
hanche) qui lui valut déjà d'être sa-
cré cinq fois champion toutes caté-
gories de son pays.

B. J.

Raymond Fellay : principal atout
suisse de la descente messieurs

A quelques jours du Kandahar

Dès vendredi!, Sestrières sera le lieu de rendez-vous de l'élite des skieurs mon-
diaux. C'est dans celle magnifique station en effet que sont organisés les
épreuves de l'« Arloerg-Kandahar », considérées comme les plus importantes
après les Jeux olympiques ef les championnats du monde. Tous les pays ont
délégué leurs meilleurs représentants. L'Autrichien Christian Pravda, depuis un
an instructeur aux Etats-Unis, n'a même pas hésité à traverser l'Atlantique pour
tenter de battre le grand vainqueur de Corlina, Sailer. Pravda, on le sait, esl
en très mauvais fermes avec la fédération autrichienne ; aussi sa plus grande
satisfaction serait-elle de battre ses compatriotes. A l'exception du Genevois
Fernand Grosjean, les plus redoutables skieurs de notre pays s'aligneront au
départ de ces épreuves. En descente, notre meilleur atout sera une fois de plus
Raymond Fellay, de Verbier, que nous voyons oi-dessus lors de la course qui

lui valut récemment le titre le champion suisse.

On parle beaucoup
des ex-champions

L'ex-champion du monde des poids
welters, Tony de Marco, a battu à Bos-
ton, par k. o. technique à la neuviè-
me reprise, le champion du monde
des poids légers Wallace «Bud» Smith,
dont le titre n'était pas en Jeu.

D'autre part, le combat Kiel Gavilan-
Germinal Ballarin, primitivement fixé au
23 février à Paris et reporté au 8 mars
à la suite d'une maladie du boxeur
cubain, n'aura pas encore lieu à cette
seconde date. L'ex-champion du mon-
de des poids welters , de nouveau souf-
frant, a dû être transporté dans une
clinique où, selon le premier diagnos-
tic, il serait atteint d'une amygdalite.

Enfin, le poids coq américain Billy
Peacock, qui est classé troisième bo-
xeur mondial de sa catégorie, a quitté
New-York pour Paris lundi soir, en
compagnie de son manager Joe Stan-
ley. Peacock doit être opposé au
Français Alphonse Halimi le 16 mars
au Palais des sports de Paris.

¦ Vendredi à Berlin , Hans Stretz, le
•poids moyen allemand , sera opposé à
Willy Hoepner, titre allemand des mi-
lourds en jeu.
¦ Accompagné de son manager Avernln,
Young Martin , champion d'Europe des
poids mouche, est parti pour le Mexi-
que, où 11 doit rencontrer Dlaz.
¦ Le combat entre l'Italien Alessandro
d'Ottavlo et l'ancien champion du mon-
de Bandolf Turpin , qui devait avoir lieu
le 20 mars à Birmingham, a été re-
porté au 27 mars à la demande de Tur-
pin. Celui-ci a réclamé ce délai d'une
semaine pour s'entraîner , un gros rhu-
me l'axant obligé de garder la cham-
bre pendant quelque temps.

Les Six Jours de Paris

Le trio suisse
Plattner-Roth-Bucher
étroitement surveillé

Hier dans la 7me étape des Six
Jours de Paris, on a assisté à une
of fens ive  de Godeau-Bellenger-Blusson
et des Italiens Messina-Terruzzi-De
Rossi. Les équipes favorites Plattner-
Roth-Bucher, Forlini-Senfftleben-Has-
senforder et Acou-van Daele-R ijckaert
continuaient à se surveiller étroite-
ment. Le trio Gillen-Carrara-von Bu-
ren en profitait  pour prendre à un
certain moment un tour d'avance.

Après les sprints de 16 heures, le
classement Intermédiaire se présentait
comme suit :

1. Godeau-Bellenger-Blusson, 35 pts;
à deux tours : 2. Messlna-Terruzzi-de
Bossi, 52 p.; à trois tours : 3. Decaux-
Mlchel-Boher, 58 p.; 4. Goussot-Gal-
gnard-Andrleux, 49 p.; 5. de Baere-
Schurmann-Prelskelt, 43 p.

A l'Issue de la sixième étape, le clas-
sement général était le suivant :

1. Plattner-Roth-Bucher, Suisse, 167
points; 2. Acou-van Daele-Rljckaert , 148
p.; 3. Forltnl-Senfftleben-Hasseniorder,
147; 4. Gillen-Carrara-von Bùren , 130;
5. Decaux-Mlchel-Boher, 96; 6. Poblet-
Bover-Tlmoner, 95; 7. Haan-Plantaz-
Derksen, 86; 8. Gérardin-Bareth-Maitre-
Renaud , 81 ; 9. Messlna-Terruzzl- de
Rossi, 75 ; 10. Goussot-Gaignard-An-
drleux, 71 ; 11. Godeau-Bellenger-Blus-
son, 70 ; 12. de Baere-Schûrmann-Preis-
kelt , 64; 13. Dlot-Caput-Pasquler, 47 ;
14. Roblc-Schaer-De Nizerhy, 46 ; 15.
Régent-Mathlvet, 32.

AV FII, DES ONDES
La voix de ce maître

Charles Vanel était le pe rsonnage
principal , le 24 février , d' un récit
étrange et vigoureusement mené, de
Claude Avel ine : « C'est vrai, mais
il ne faut  pas le croire », et qui f u t
récompensé du prix Italia 1956. Le
p laisir était grand d'écouter Charles
Vanel , dont les intonations justes ,
toujours mesurées, et la science de
la force vocale, sont ici de grand re-
lief.  Il nous a paru que ce récit
d'antiquaire étrange et fou , se rap-
proche du roman de Bosco — et
tout justement appelé — « L'anti-
quaire ». Nous pensons que C. Av e-
line a obtenu ce prix, un for t  beau
prix au demeurant , grâce aux e f f e t s ,
grâce au « suspense » qu'il obtient
ici par la seule langue pa rlée, qui
parvient à se passer en e f f e t  d'ima-
ges, de musique et de couleur, voire
même de bruits.

Il fait une fois le tour
du monde

C'est le câble télép honique de
notre réseau suisse. Telle fu t  l'inté-
ressante information que nous a
fournie VA.T.S. le 24 février. Ainsi
sommes-nous assurés que , chez nous,
le f i l  de la conversation a des di-
mensions peu ordinaires, et, puis-
qu'il est cable, n'est pas près de se
rompre.

Ils sont de chez nous
Deux musiciens de notre ville ont

joué f i n  février à Radio-Lausanne ,
Blanche Schif fmann et Louis de Mar-
val. Leur duo est for t  agréable , bien
que, parfois , le rôle du p iano pa-
raisse un peu trop prononcé. Dans
une sonate de B. Martinù , d' une heu-
reuse originalité , les deux musiciens
rendirent bien les alertes p hrases,
bien chantantes, qui la parent ; en-
suite nous parvinrent les sédui-
santes mélodies de la « Suite espa-
gnole » de Joachim Nin : un charme
prenant s'g répand , vigoureux et
passionné , au long de ces tableau-
tins que sont l'Andalousie , la Mur-
cienne, l'Asturienne. B. Schiffmann
sut en faire miroiter les couleurs
et danser les reflets.

Loisirs, plaisirs...
L'organisation des loisirs est, sans

qu'on s'en doute , partout , une grave
opération , et non pas seulement une
liste d'amusements sans rimes ni
raison. Elle comprend en e f f e t le
développement du goût pour la cul-
ture, les arts, pour les beautés na-
turelles, aussi. La durée du travail,
problème de première importance
aujourd'hui , est liée intimement à
la prati que heureuse des loisirs ; il
fau t  donc orienter ces derniers (et

ceux qui en jouissent) vers un ni-
veau de plaisirs profitabl es et at-
trayants tout ensemble, vers des
choses plaisantes et de qualité. Il
faut  alors, bien réellement, une or-
ganisation, une préparation indivi-
duelle, un courant dirigé — sans
dirigisme — vers les distractions et
les « hobbies les plus propres à dé-
lasser, à détendre les esprits sans
qu'il en coûte trop, ni toujours, aux
gens dotés des loisirs. Bons et moins
bons, vrais ou inconsistants, les loi-
sirs doivent être laissés au choix de
ceux qui en disposent , bien entendu ,
mais nombre d'industriels , de chefs
d'entreprises, de fonctionnaires des
services sociaux, se préoccupent au-
jourd'hui de la question, il en est
donc qui le vinrent dire et bien
exposer , le 29 février , lorsque Darm-
stelter interrogea diverses person-
nalités à Radio-Genève.

Jeudi rouge-blanc-vert
Il débuta par la marche des Ar-

mofirin s, jouée en réveille-matin.
Comme il se doit , le chef du gouver-
nement , cette fois-ci M.  Edm. Gui-
nand , parla ensuite à nos compa-
triotes de près et de loin, faisant
l'apologie de la révolution et des
révolutionnaires de 1848. Un joli
chant des écoles secondaires, con-
duit par R. Kubler , et des produc-
tions de la Chanson du pags de Neu-
chàtel, encadrèrent cette courte
causerie. Le groupe que dirigeait
M. Schrœter a un bon accord vocal ,
de la vie, mais sa diction laisse tant
à désirer que l'on ne comprit quasi
rien aux paroles des mélodies, très
bien choisies, du reste. La Musique
militaire du Locle se produisit éga-
lement, dans de bonnes marches et
une excellente just esse. Les chas-
seurs de sons du Val-de-Travers ,
plus tard , firent un récit intéressant
de la journée historique qui vit des-
cendre les patriotes des montagnes
vers le lac, après quoi la fanfar e
des usines Dubie d joua la « Retrai-
te », bien connue des « pioup ious »
en caserne à Colombier.

En f in  d'après-midi, L. Watten-
hofer , soprano , interprê ta les beaux
« Chants de la fi ancée » de Peter
Cornélius. La sensibilité et l'élan
intime, qu'il faut  ici répandre , nous
rendirent charmantes ces pages dé-
licates, où il faut  à la foi s de l'ala-
crité et de la ferveur. Tout cela nous
f u t  donné , à quoi l'agréable accom-
pagnement de Rose Dobos ajo uta ses
qualités, toujours appréciées. Mme
Bèart-Arosa, habile en ce travail,
avait écrit les textes-traductions ;
par malheur, la personne chargée
de ces avant-propos les lut de telle
manière que nous comprîmes quasi
rien. LE PëRE SOREIL.

Ouvrez l'œil et le bon...
PETITE CHRONIQUE DE LA T. V.

Des projets à longue échéance
Parallèlement aux services techni-

ques des P. T. T. qui étudient déjà
dans le terrain les meilleures possi-
bilités de liaison avec des stations
de montagne, le programme romand
entreprend une enquête analogue
pour préparer une série d'émissions
l'hiver prochain.

La « semaine » d'un reporter
de la T.V. romande :

2000 km., 680 mètres de pellicule
En une semaine, le « cameraman »

Robert Ehrler du programme ro-
mand a parcouru p lus de 2000 km.
à bord de sa voiture de reportage
pour tourner des séquences filmées
destinées aux actualités. Il a rap-
porté 680 mètres de pellicule , dont
225 mètres ont été projetés pour une
durée de 24 minutes.

Le métier de « cameraman » est
passionnant , mais aussi épuisant.
Il fau t  courir à la poursuite de
l'actualité d'un coin à l'autre du
pays et avaler des milliers de kilo-
mètres par mois. Le « cameraman »
travaille seul. A bord de sa petite
6 CV., il dispose d' une caméra de
16 et 35 mm. d' un poids de 35
kilos, d' une caméra 16 mm., op-
tique et son, d' un poids de 12 kilos
et enfin d' une petite caméra de re-
portage dite de « dépannage ». Il

est équipé en outre de deux pro-
jecteurs de 500 W., d'un plus puis-
sant de » 1000 W. et enfin d'un
« f lash » électronique qui le rend
absolument indé pendan t de toute
prise de courant.

Sitôt le reportage terminé , ta pel-
licule, selon la règle d' or des re*
porters, est envoyée immédiatement
pour être développée. A son re-
tour, le soir, le « cameraman » doit
encore faire son rapport de tour-
nage puis, se muant en journaliste,
fournir tous les éléments écrits
qui permettront au commentateur
de présenter le sujet aux actualités.
Autrement dit, le « cameraman » de
télévision doit savoir f i lmer , inter-
viewer et gri f fonner un texte en
l'espace de quelques minutes par-
fois .

Plusieurs bandes d'actualités
tournées par les soins de la télé-
vision sont exp édiées à des télé-
visions étrangères. Récemment , la
T.V. romande a fait parvenir des
séquences aux Etats-Unis.

Révision du car de reportage
Après une intense période d'acti-

vité qui a duré six mois, le car de
reportage se trouve en révision com-
plète pour une durée d'une semaine
environ. Il va sans dire que tout le
personnel du car partici pe à ce mi-
nutieux contrôle d'un appareillage
complexe.

Prévisions françaises :
un million de postes en 1958

Les prévisions d'expansion de la
télévision en France pour les trois
prochaines années sont les suivan-
tes : 1956 , 450,000 postes ; 1957,
700,000 postes et 1958, un million.

D'autre part , selon un dépouille-
ment e f fec tué  lors des déclarations
d'achat , la répartition des acheteurs
d'appareils se présentait ainsi : em-
ployés et agents (fonctions publi-
ques, etc.) 29 %, ouvrie rs spécialisés
28 %, commerçants et industriels
11 %, cadres 11 %, professions libé-
rales 7 %, professions féminines 7 %
et divers 7 %.

Musée des Beaux-Arts : 20 h. 15, Con-
férence par M. ArnaldO Bascone.

OINflMAS
Studio : 15 h. et 20 h. 30, Les hommes

en blanc.
Apollo : 15 h. et 20 h. 30, Le cercle

Infernal.
Palace : 15 h. et 20 h. 30, Les hussards.
Arcades : 15 h. et 20 h. 30. Continent

perdu.
Rat : 15 h. et 20 h. 30, Le roi des Iles.

PHARMACIE D'OFFICE
A. et Dr M.-A. Wlldhaber , Orangerie

Mercredi
SOTTENS et télédif fusion : 7 h *m,nastlque. 7.10, debout ! 7.15, inform T S"

la terre et les bêtes s'éveillent a hl'Université radiophonique International '9 h., Sonate No 12, de Corelll. 9.15 éint,sion radloscolaire. 9.45, un compoaitJXaméricain : Charles Ives. 10.10, reprise «l'émission radloscolaire. 10.40, « Rhapsort!In Blue », de Gershwln , amingementXt
J. Iturbl. 11 h., émission d'ensemhuFaust , de Gounod (IV). 11.35, piècesT,'concert , de Couperln. 11.45, refrains iïchansons modernes. 12.15, musique d'Ain!rlque latine. 12.25, le rail , la route Wailes. 12.45, inform. 12.55, d'une gra'vur»à l'autre. 13.45, le pianiste Gino Gorlsj16.30, les chefs-d'œuvre de la polyphont»
vocale italienne. 17 h. le feuilleton H.Radio-Genève. 17.20 , prélude à l'heur.des enfants. 17.30, le rendez-vous <wbenjamins. 18.15, airs tziganes. îaàsen un clin d'œil. 18.30, les beaux ente'
gistrements parus... en 1934. 18.40, e«"
fants en danger. 18.55, violon. 19 v "
mioro-partout. 19.15, inform. 19.25 , [j X
tants du monde. 19.40 , petit dictionnaire
des orchestres de danse. 19.50 , question,
nez, on vous répondra. 20.05, harmonie!
modernes. 20.15, une fantaisie de pS
20.30 , le mercredi symphonique. Concertpar l'Orchestre de la Suisse romande
direction : Ataulfo Argenta. Oeuvres &'
Bach, Haydn , Debussy, J. Albeniz, E.»
Arbos. 22.30 , Inform. 22.35, que font C
Nations Unies ? 22.40 , l'heure poétiqm
23 h., musique romantique.

BEROMUNSTER et télédiffusion : 6.15inform. 6.20 , musique variée. 6.45, gym!
nastlque. 7 h., Inform. 7.05, musique
populaire. 11 h., émission d'ensemble
12.15, muse légère. 12.30, Inform. 12.4Q *
le Radio-orchestre . 13.25, imprévu»;
13.35, accordéon. 14 h., pour Madame,
14.30, reprise d'une émission radlosco.
laire. 16.30, orchestre-promenade de Bos-ton. 17.10, des enfants apprennent à
chanter. 17.30, pour les Jeunes. 18 h., Am
und Welt. 19.20, communiqués. 19.30, in.
form. ; écho du temps. 20 h., musique
récréative suédoise. 20.30, hiver enSuède, reportage. 21.15, le quatuor Vegh,
22.15, Inform. 22.20 , de Jeunes poètei
bernois. 22.35, sérénade.

TÉLÉVISION : 20 h. 30, télé-Journal .
téléthéâtre : « Trente secondes d'amour »
pièce gaie d'Aldo de Benedettl, adaptai
tlon française d'Albert Verly. Réalisation
d'André Béart.
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HORIZONTALEMENT
1. Sprint. — Sabré.
2. Marchand de plaisirs.
3. Fameux orateur romain. — Préfixe.
4. Travail de choix. — Certain. —

Gris brun.
5. Mesures à prendre sur-le-champ. —

Qu'on n'entame pas facilement.
6. En outre. — Char de combat.
7. Dissipé. — Interjection. — Fille

d'Harmonie.
8. Possessif. — Prendre des moyens

détournés.
9. Tel le bec d'un qui est trop opti-

miste.
10. Qui ne monte ni ne baisse. —

Agent de publicité nocturne.

VERTICALEMENT
1. Ponctuellement. — Trop hardie.
2. Qui met en boule.
3. L'ours la fuit. — Note.
4. Langage de charretier. — Pronom,

— Lieu que protège Terpsichore.
B. Elle apporte un sang nouveau dans

la famille. — A lui l'écharpe.
6. Entre le doré et le châtain clair. —

Exécré.
7. Rivière de France. — Note. —

Affluent  du Danube.
8. Démonstratif. — Cuite de certaine

façon.
9. Prénom féminin.

10. Archerot. — Livre sacré des musul-
mans.

Solution du problème rVo 78
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BRUXELLES. — Le match amical
de football Honved-Real de Madrid ,
prévu pour le 21 mars à Bruxelles,
n'aura pas lieu finalemen t car les
Hongrois sont toujours furieux contre
les Espagnols qu 'ils accusent de leur
avoir subtilisé Kubala.

VIENNE. — Karl Geyer , entraîneur
de l'équipe de football d'Autriche ,
vient de déclarer que son équi pe avait
toute chance de vaincre à Paris le 25
mars, car la France contre l'Italie ve-
nait de faire preuve d'une instabilité
des plus rassurantes I

LUXEMBO URG. — Charly Gaul, qui
se distingua entre autres dans les éta-
pes de montagne du Tour de France ,
a épousé hier Mlle Georgette Schmitt,
une jeune compatriote.

SAINT-RAPHAEL.  — Le Français
Jacques Dupont a enlevé le Grand
prix cycliste de « l'Ile de beauté », dis-
puté hier à Saint-Rap haël sur 140 km.,
devant l'Irlandais Seamus Elliot.

ZURICH. — L'ex-coéqui p ier de Ko-
blet , Armin von Buren, fera équipe la
saison prochaine avec l'excellent p is-
tard fran çais « Milo » Carrara.

N! B̂ M«sB è̂r '̂-i:' ¦

 ̂
Après avoir remporté les champion-

nats internationaux de Suisse de bad-
minton & Lausanne, le Malais Edy
Choong s'est également adjugé le titre
de champion International d'Allemagne,
à Bonn, n a battu en finale l'Indonésien
Ferry Sonnevllle par 15-6 et 15-10.
0 A son retour à New-York, l'Américain
Hayes Alan Jenklns, champion du mon-
de de patinage artistique, a déclaré
qu 'il avait l'intention cle se retirer du
sport actif pour se consacrer entière-
ment à ses études. Jenklns a été qua-
tre fols champion du monde et récem-
ment champion olympique à Cortina.

0 Pour le cross des nations, qui se dé-
roulera le 17 mars à Belfast , M Mour-
lon, directeur de l'équipe de France, a
sélectionné les athlètes suivants : Alain
Mlmoun, Amar Khallouf , Baklr Ben Aïs-..
sa, Hamlda Addèche, Ben Alhcen Allai ,
Michel Blusson, Hamoud Ameur, Ben
Lesmtn Abdallah et Ben Saïd Magulnl.
Remplaçant : Paul Genève. Les titulai-
res sont les neufs premiers du récent
championnat de France. (Nous allions
écrire : du championnat de... l'Afrique
du Nord.)
% En matches internationaux de hand-
ball en salle, là France a battu l'Au-
triche, à Nantes, par 7 à 6 (mi-temps
4-3), tandis que l'Allemagne de l'Est
et la Hongrie faisaient match nul, à
Erfurt, par 17 à 17 (mi-temps 8-10) .

L A  P E T I T E  A N N I E

Demain :
É C O N O M I E



FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchàtel »

par 59
SAINT-ANGE

«Possible que je l'aie lassé à for-
ce de docilité et de tendresse. Il me
subjuguait. Devant lui je perdais
ma personnalité. Je ne lui offrais
plus rien à conquérir et sans doute
aurais-je dû continuer à lui ména-
ger sur moi quelque victoire quo-
tidienne...

— Venez à la cuisine, votre pan-
talon est trempé. Je vous ferai du
^u. Il faudra sécher vos cheveux.
Et puis, je suis persuadée que vous
mourez de faim.

— Que vous êtes belle et impé-
rieuse 1

— Impérieuse, peut-être... Je tends
à le devenir. Belle, je ne crois pas.

— Si. Je vous assure que je vous
trouve transformée... guérie, vous
«es guérie I

— En effet , il a suffi que vous
m'abandonniez un dimanche pour
°̂ ie je me transforme.

Le couvert mis sur un napperon,
ayec la bouteille poudreuse, la ter-
rine de pâté , le fromage de chèvre,
te compotier de prunes, l'émouvait.

Il ne s'assit pas, mais contempla
sa femme à genoux sur la marche
de l'âtre et qui frottait des allumet-
tes. Elle décrocha le soufflet, un
bulbe de flammes se gonfla entre
les landiers et la chevelure de Cé-
cile se prit à rutiler avec la même
intensité que le feu.

Lorsqu'elle se redressa, ses pom-
mettes luisaient, ses prunelles bril-
laient. Elle rit d'une manière forcée.

— Patrice, vous ne donnez pas
l'impression d'être chez vous. As-
seyez-vous, vous avez droit à ce
fauteuil. (Celui qu'elle avait occupé,
lorsqu'il l'avait déchaussée !) As-
seyez-vous, je vais vous quérir des
mules.

C'était la première fois qu'il l'en-
tendait employer ce verbe « qué-
rir », dont se servent les petites
gens en Berry et qu'ils prononcent
« q'ri ».

— Mon Dieu, vous voici tout à
fait de mon pays, vous parlez
comme Mère Coupé.

Dans l'embrasure de la porte, elle
se redressa.

— J'ai adopté ce coin de pro-
vince...

En montant vers la chambre, elle
murmurait :

« Oui, cette campagne, ce village,
cette maison sont à moi, depuis que
j'y ai souffert. Avant j'y vivais en
étrangère. Ils sont à moi aussi

parce qu'ils seront à mon enfant,
qui, j e le veux, y naitra.

» Mon enfant , mon doux secret,
nous y vivrons ensemble, sans que
Patrice le sache. Je ne lui annonce-
rai pas que je te porte déjà. »

Elle compta sur ses doigts.
« Lorsque mon mari reviendra,

j'aurai dépassé la moitié de mon
terme. Ah 1 je me souviens que le
temps lui durait, lorsque je me traî-
nais, passage Violet. Cette fois, j e
lui épargnerai le spectacle de mes
misères. Je n'aurai plus à me préoc-
cuper de ses habitudes de ses me-
nus plaisirs. Je ne penserai, dans
ma solitude, qu'à former et mûrir
un beau fruit. »

Elle soulevait un rideau de cre-
tonne pour ramasser les babouches
de rafia.

En redescendant , elle s'arrêta,
appuyée à la rampe, surprise par
son état d'esprit.

« J'ai accepté bien vite le départ
de Patrice. Certes, lorsqu'il m'en a
avisée, je me suis désespérément
cramponnée à lui. Après avoir tant
craint de ne pas le revoir, fallait-il
songer à le perdre ? Maintenant , je
me résigne à l'épreuve. J'y ai déjà
trouvé un avantage, il y en a d'au-
tres :

» Aurais-je pu , dans la suite,
comme aujourd'hui , lui cacher mes
doutes, taire mes reproches ? Je

n'ai que trois jours pour lui faire
bonne figure, trois jours qui n'épui-
seront pas la fièvre de l'avoir près
de moi. Il s'en va avec l'appro-
bation des deux êtres en qui j'ai
le plus de confiance : maman et
Gerbault. Pendant son éloignement,
je cicatriserai à jamais ma bles-
sure.

» Il s'en va... il peut partir, c'est
donc que sa volonté est plus forte que
les liens qui l'ont attaché à Michèle
Voisin. Quels qu'ils aient été, il les
a rompus, c'est vers moi qu'il est re-
venu... »

Patrice surveillait la porte par la-
quelle Cécile devait rentrer dans la
cuisine.

« Est-ce si long de découvrir mes
pantoufles ? Je redoutais d'être en sa
présence et voici que je ne supporte
même plus qu'elle me quitte.

> Comme elle a changé ! Ce n'est
plus l'épouse dolente, d'après l'envol
du « petit pigeon >, ni celle enfantine
et exquise de la lune de miel , mais
une autre, engendrée par ces deux-
là et qui semble s'être libérée de leur
mélancolie et de leur ingénuité.

» Qu 'elle était femme tout à l'heu-
re, imprévue, autoritaire, avec ce fond
inconnaissable... »

Elle lui apparut, coiffée de lueurs
et le visage témoignant du triomphe
qu'elle venait de s'accorder sur sa ri-
vale.

— Je m'impatientais. Nos moments

sont comptés et je ne vous laisserai
plus vous échapper, même pour aller
« quérir » mes mules.

— Vraiment ?
Cette brûlante et laconique interro-

gation fut jetée en même temps qu'un
regard qui pénétra Patrice.

— Pouvez-vous en douter ?
— Non !
— Alors, nous nous cloîtrerons jus-

qu'à mardi.
— Non ! rétorqua-t-elle à nouveau,

plus péremptoire. Croyez-vous que je
désire vous mettre sous le boisseau ?
J'ai au contraire besoin de vous mon-
trer à mon bras. Je suis devenue une
créature sociable. Nous irons annon-
cer votre voyage aux Rollet, aux Lé-
chelon. Je vous emmènerai à Chavi-
gny, chez le docteur Bréval. Il est in-
dispensable que vous connaissiez
mieux Annie... Vous devez beaucoup
de reconnaissance aux Bréval père et
fille, monsieur !

— Cécile 1... C'est vous qui m'obli-
gerez, à des visites ?

— Parfaitement. Vous avez consta-
té, d'après ma mine, que j'étais guérie,
il faut que je vous le prouve en agis-
sant. Etes-vous content ? Vous parais-
sez bouder.

— J'aurais préféré ne rencontrer
personne.

— Vous préférerez ce que je pré-
fère. Et puis, en quoi cela peut-il vous
déplaire que nous allions ici ou là,
puisque nous y serons ensemble.

Lorsqu'il eut ôté ses souliers, elle
le pressa de manger, l'installa au bout
de table, découvrit la terrine, coupa
une tranche, de pâté qu'elle déposa
dans son assiette, remplit son verre.
Elle virevoltait autour de lui.

— Vous ne partagez pas ce repas
avec moi ?

— Je n'ai pas faim. Il suffit à mon
bonheur que je vous serve...

Patrice protesta :
— Je ne veux pas qu'il vous suffise

de me servir. Vous voici trop modes-
te. Il y a quelques minutes, c'est vous
qui ordonniez, admonestiez, j'étais
ravi. Chérie, qu'avez-vous ?

Il la contraignit à occuper le fau-
teuil devant l'âtre. Elle se détournait
et grimaçait comme quelqu'un qui ca-
che et relient des pleurs.

— Je suis pleine de contradictions.
Ne vous étonnez pas de ma nervosi-
té... Votre départ 1... Chut 1 Un gril-
lon qui chante...

Patrice s'accroupit sur la marche
du foyer, des braises rougeoyaient
dont les reflets couraient sur la robe
claire, les jambes, les bras nus deCécile.

Alors l'électricité s'éteignit.
— Nous serons mieux, constata Pa-trice. Et, sur les genoux de sa femme,il laissa tomber sa tête.

(A suivre)

APRÈS LE CONTE BLEU
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A vendre

banc
de menuisier

avec accessoires. Tél.
5 33 83, Parcs 160.

ÉPICERIE
mercerie à remettre au
centre de Joli bourg neu-
châtelois, 15.000 fr. Re-
cette 80.000 fr. par an.
Loyer 120 fr. avec appar-
tement. Agence Despont,
Ruchonnet 41, Lausanne.

A vendre

cuisinière
électrique

gris clair, S plaques et
four, sur socle, état de
neuf. F. Ries, Corcelles,
tél. 81084.
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Les troubles
delà

quarantaine
Vapeurs, vertiges, essoufflement, fréquents

maux de tête, oppressions, crampes vasculaires
sont les signes avertisseurs d'une pression san-
guine trop forte et d'artériosclérose. Réagissez
à temps! L 'Artérosan, remède aux quatre plantes,
décharge le cœur et les vaisseaux en nettoyant le
sang, régularisant la circulation et abaissant la
pression. Bien des hommes et des femmes de plus
de quarante ans ont conservé intactes leur santé
et leur capacité de travail grâce à une ou deux
cures d'Artérosan chaque année.

Les savoureuses granules Artérosan ou les dra-
gées Artérosan sans aucun goût sont agréables et
faciles à prendre. La boîte pour une semaine coûte
fr. 4.65, la boîte triple pour une cure fr. 11.90;
en vente dans les pharmacies et drogueries.

Contre l'étatisation et la cogestion
POSITIONS NOUVELLES DE L'UNION SYNDICALE

Dans un exposé qui marque un tournant dans l'histoire du syndicalisme
suisse, M. Arthur Steiner, le nouveau président de l'Union syndicale suisse,
a adopté une position nouveUe qui mérite d'être connue bien au-delà des
rangs syndicalistes. Cette attitude prouve que les idées libérales ne sont pas
aussi dépassées qu'on le croit souvent et, même, qu'eUes font leur chemin
jusqu'au sein des milieux syndicalistes. Qu'on en juge plutôt par les lignes
uue voici.

Tout d'abord, M. Steiner a fait
en termes très nets le procès de
l'étatisation.

Il a rappelé que les syndicats
n'ont jamais fait une tentative dans
ce sens, ce qui est plus ou moins
discutable si l'on songe au passé.
De l'avis- de M. Steiner, en tout
cas, il n'en sera pas question à
l'avenir. Pourquoi ? : « Parce que,
répond le président de l'Union
syndicale suisse, le peuple suisse
n'en veut pas. Mais cela ne veut
pas dire que nous ne reconnais-
sions pas les nationalisations qui
sont intervenues jusqu 'à mainte-
nant et que nous ne souhaitions
que les entreprises nationalisées
fassent retour à l'économie privée.
Le secteur de l'économie publique
a fait ses preuves. Les nationalisa-
tions

^ opérées jusqu'à maintenant
6ht répondu à un besoin; elles sont
logiques ». Ici M. Steiner fait al-
lusion aux chemins de fèr et rap-
pelle - qu'il ne saurait être ques-
tion de revenir en arrière : « En
revanche, dit-il, on ne peut pas

imaginer une nationalisation de
l'industrie des machines et de
l'horlogerie qui donnerait au par-
lement le pouvoir de se prononcer
sur les méthodes et les conditions
de travail. Il n'aurait ni l'expé-
rience, ni les connaissances indis-
pensables, confier un tel pouvoir
au parlement, ce serait renverser
le cours des choses et condamner
ces branches à la régression.

» L'étatisation de l'industrie en-
traîne celle des syndicats. Les ex-
périences faites dans les pays de
l'Est constituent un avertissement
impérieux et que l'on ne méditera
jamais assez. Les syndicats doivent
demeurer entièrement libres, à
l'égard de l'Etat également. Des
syndicats qui ont perdu leur li-
berté ne sont plus en mesure de
défendre efficacement les intérêts
des travailleurs, c'est-à-dire de rem-
plir leur mission. »

X X X
M. Steiner traite ensuite de la

cogestion. C'est pour lui l'occa-

sion de prendre nettement posi-
tion contre cette formule qui est
celle des syndicats allemands qui
ne saurait être celle des syndicats
suisses. Ce qui l'amène à décla-
rer : «Je tiens donc pour risquée ,
la décision de renoncer à la con-
ception classique du syndicat qui
négocie au nom des travailleurs
l'aménagement des conditions de
travail et défend, sur le plan de
l'Etat, une politique économique
conforme aux intérêts des salariés.
Je tiens pour risquée une évolu-
tion qui a pour effet d'effacer la
nette distinction qui doit exister
entre les partenaires.

Il est permis de souhaiter que
des explications aussi nettes faci-
literont le dialogue qui doit, sur le
plan social, s'engager entre des
partenaires qui peuvent s'entendre
au moins sur quelques points es-
sentiels.

A. D.

( C O U R S  D E  C L Ô T U R E )

y-, ,. . ZURICH
OBLIGATIONS 5 mars 6 mars

B V, % Féd. 1945 déc. 104.— 103 %
8 i4 % Féd. 1946 avr. 103.— d 103.—
8 ' % Féd. 1949 . . .  101 Vi 101 Vi d
2 % % Féd. 1954 mars 97.60 97.60
B % Féd. 1955 Juin 101 Vi d 101 V*
» ; % CFJ?. 1938 . . 101.40 101 Vi d

ACTIONS
Bque Ppp. Suisse (p.s.) 825.— d 828.— d
Union Bques Suisses 1520.— 1616.—
Société Banque Suisse 1432.— 1435.—
Créctt Suisse 1505.—-ex 1406.—ex

droit de
90.— env.

Elëct'ro-Watt 1355.— 1355.—
Interhandel 1335.— 1340.—
Motor-Columbus . . . 1192.— 1192.—
S-A.E.G. série I . . . . 95.— 95 Vi
Indelec 722.— 718.—
Italo-Sulsse 251 Va 248.—
Réassurances Zurich .12125.— 12140.—
Winterthour Accld. . 9275.— 9250.—
Zurich Accidents . . 5425.— 5350.—
Aar et Tessin . . . .  1185.— 1185.— d
Saurer 1220.— d 1230.—
Aluminium 3475.— 3450.—
Bally 1O90.— 1080.— d
Brown Boveri 2022.— 2015.—
Fischer 1425.— d 1425.—
Lonza 1222.— 1215.—
Nestlé Allmentana . 2293.— 2293.-̂
Sulzer 2595.— 2580.—
Baltimore 203.— 200 Va
Oanadlan Paclflo . . . 144 Va 145.—
Pennsylvanla 107 Va 106.—
Italo-Argentlna .... 42 Va 42.—
Royal Dutch Cy ..... 760.— 756.—
Bodeo . 51 Va 51 Va
Stand. OU New-Jersey 680.— 681.—
Union. Carbide . .. .  488.— 485.—
American Tel. & Tel. 798.— 800.—
Du. Pont de Nemours 970.— 967.—
Eastman Kodak . . .  354 Va 355.—
General Electric . . . 254.— 266.—
General Foods . . . .  397.— d 397.— d
General Motors . . . .  191 Va 161 Va
international Nickel . 357 Va 384.—
Internation. Paper Co 514.— 617.—
Kennecott 562.— 567.—
Montgomery Ward . . 389.— 388.—
National Dlstlllers . . 94.— 93 Vi
Allumettes B. . . . . . 56.— 55 Va d
U. States Steel . . . .  245 Va 244.—
F.W. WOÔlworth Co. . 205.— d 20fl.—

BALE
ACTIONS

Clba 4500.— 4510.—
Sohappe 775.— d 775.— d
Sandoz 4280.— 4275.—
Geigy • nom 5250.— d 5250.— d
Hoffm>La Roche(b.J.) 10475.— 10460.—

LAUSANNE
.ACTIONS

B.C. Vaudoise . . . .. . 875.— 875.— d
Crédit F. Vaudois . . 865,— 860.— d
Romande d'Electricité 558.— 558.—
Ateliers constr. Vevey 685.— 680.— d
La Suisse Vie (b. J.)
La Suisse Accidents . 6900.— d 5900.—

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 160.— 161 Va
Aramayo 31.— 91 Va
Chartered 4 2 %  4 2 %  -
Charmilles (Atel . de) 865.— d 865.—
Physique porteur . . . 742.— 738.—
Sécheron porteur . . 695.— ' 693.—
S.K -F. . . . .. . . . .  299.— 299.—
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COLOMBIER
Assemblée du Cercle

(c) Septante-cinq sociétaires ont parti-
cipé, samedi dernier, à l'assemblée géné-
rale ordinaire du cercle. Les différents
rapports entendais permirent de cons-
tater la bonne marche de la société qui
volt son chiffre d'affaires augmenter. Le
comité, présidé par M. Louis Felssli , a
été réélu In corpore. On envisage de
fêter le 35me annlversalire de la fonda-
tion du cercle par urne manifestation
spéciale qui aura lieu en automne.

YVERDON
Mobilisation dn Rgt. Inf. 2

(c) Le Rgt. inf. 2, commandé par le
col. Michel , de Lausanne, a mobilisé
lundi matin dans notre ville, qui con-
naît ces jours une intense activité mili-
taire. Les officiers, depuis samedi, occu-
paient plusieurs locaux, et le P. C. avait
été installé à l'hôtel de ville. La troupe
est partie dans la journée pour un
cours de trois semaines qui se dérou-
lera dans la région de Châtel-Saint-
Denis.

LE LOCLE
Commission scolaire

(c) La commission scolaire s'est réunie
dlmanche soir sous la présidence de M.
Marc Inaebnit.

Elle a nommé provisoirement pour un
an, comme le veut la loi , Mlle Siegen-
balg, de Fribourg, et M. Jean-Paul Borel,
de la Chaux-de-Fonds, actuellement à
Cortaillod , professeurs de langue fran-
çaise. Quant à la nomination d'un pro-
fesseur de mathématiques, elle a soule-
vé une discussion amorcée par M. Aurèle
Catitin, représentant du corps enseignant
secondaire, chargé de défendre les titres,
car le maître appelé est Instituteur et
n'a pas les titres requis, bien qu'ayant
fait des études en mathématiques. Mais
comme aucun professeur ne s'est pré-
senté, ou n'a pu être agréé, on ne sau-
rait laisser les premières années secon-
daires sans enseignement des mathémati-
ques. Après un exposé des directeurs Bu-
tikofer et Aeschimann, la commission
scolaire, malgré une duplique de M. A.
Cattin, a décidé de faire appel à l'ins-
tituteur J.-D. Favre qui offre toutes les
garanties nécessaires. Du reste le dépar-
tement a approuvé cette solution excep-
tionnelle, mais non sans précédents. M.
Favre est donc appelé à titre de profes-
seur surnuméraire.

M. J.-P. Boucherin, maître de gym-
natlque, à Neuchàtel, est nommé au
Locle pour un an à titre provisoire . Et
comme seorétaire-sténodactylographe, la
commission a nommé Mlle Gabrielle
Oesch.

Finale d'échecs
(e) Samedi, M. Edgar Robert a battu
M. Fritz Rosselet en finale de la coupe
locloise d'échecs et devient champ ion
1955-1956.

LA POLYOMYELITECONFËRENCE

A NEUCHATEL

Invité par la ligue . Vie et Santé »,
le Dr Jean Nussbaum, diététicien et
spécialiste de la médecine préventive,
présenta samedi soir sous une forme
instructive et captivante le sujet de la
poliomyélite.

La poliomyélite est la plus redou-
table de toutes les Infections à virus.
Etudier cette maladie est « un voyage
dans l'inconnu ». Elle est peut-être,
après le cancer, la maladie la plus étu-
diée par les savants du monde entier.

Le mystère de sa propagation reste
entier. Aucune barrière efficace n'a
jamais pu lui être opposée et, paradoxe
curieux, les statistiques démontrent
qu'elle frappe surtout les pays où l'hy-
giène est bien développée. Sur un seul
point, les efforts des médecins ont
connu le succès : la réhabilitation et le
reclassement des infirmes. Les vaccins
préventifs (Dr Salk, etc.) constitueront
peut-être un moyen efficace de préve-
nir l'apparition des épidémies. C'est
dans quelques années seulement qu'on
pourra juger de leurs effets.

Les hommes sont plus vulnérables
que les femmes et la paralysie infan-
tile apparaît surtout pendant la saison
chaude. L'orateur mentionne ensuite
quelques facteurs qui • semblent favori-
ser l'apparition de ce fléau : une mala-
die infectieuse du patient précédant la
poliomyélite ; une autre vaccination

préventive ; une intervention chirurgi-
cale (rhino-pharinx ; les voyages et
leur fatigue et surtout le surmenage.
En résumé : tout ce qui diminue la ré-
sistance naturelle du corps.

Le Dr Nusbaum donne finalement
des conseils pratiques : pour se défen-
dre victorieusement contre ce mal
comme contre toute maladie, il faut
organiser la résistance de l'organisme
humain. C'est dans l'alimentation que
nous commettons les fautes les plus
fréquentes et les plus grossières. La
mise en pratique des conseils suivants
peut garantir la santé : ne jamais man-
ger plus de trois repas par jour. Le
premier doit être varié en comportant
des céréales, des fruits et des laitages.
Le repas de midi comportera des lé-
gumes, des céréales, des laitages, mais
pas de fruits. Le dernier repas sera
extrêmement léger, composé de fruits
et de céréales. On ne devrait pas con-
sommer plus de trois ou quatre choses
différentes au même repas. Les ali-
ments doivent être bien triturés. La
mastication est facteur important de
santé. Varier la nature des aliments
d'un repas à l'autre et d'un jour à
l'autre et enfin il faut apprendre à
bien équilibrer les repas.

Le moral a une grande influence sur
la résistance physique. Le Dr Nuss-
baum termine par une belle note spi-
rituelle : il faut , dit-il , retrouver « le
sens du sacré », cultiver le respect du
corps, chercher constamment, selon le
précepte de saint Paul, le perfectionne-
ment de l'être tout entier en « sancti-
fiant » le corps, l'âme et l'esprit.

Très vivement applaudi par un public
fortement impressionné, le Dr Nuss-
baum fut chaleureusement remercié
par les organisateurs.

E. N.

LA SAGNE

(c) Vendredi dernier a eu lieu à la salle
des sociétés l'assemblée générale de la
caisse de crédit mutuel du village.

M. Louis Matlle, président ouvrit la
séance et donna la parole & M. Charles
Robert, secrétaire du comité de direction
pour la lecture du dernier procès-verbal .
Ce compte rendu très détaillé fut accepté
sans aucune remarque, avec remercie-
ments à son auteur .

M. Matlle donna ensuite connaissance
de son rapport présidentiel qui relève
l'année pluvieuse au moment des fenai-
sons qui causa, malgré l'abondance des
récoltes, une mauvaise rentabilité en lait
cet hiver. Il brossa un tableau économi-
que de la situation financière de la caisse
en regard avec le marché de l'argent sur
le plan mondial. Ce bel exposé rencontra
l'approbation de tous.

M. Samuel Vuille, caissier , présenta son
rapport. Relevons dans les chiffres enten-
dus que le bénéfice d'exercice est de
3877 fr. 55, montant versé au fonds de
réserve qiu atteint ainsi 38.168- fr. 45 soit
le 5,5% exigé par la caisse centrale. Le
chiffre d'affaires pour 1955 est de 716,147
francs 80, ce qui relève bien l'augmenta-
tion croissante du développement de la
caisse.

M. Adrien Perret , président du comité
de surveillance, releva que les comptes
sont bien tenus et que les chiffres du
bilan sont conformes aux livres compta-
bles du caissier .

L'assemblée vota ensuite sans opposition
la gestion et les comptes, donnant ainsi
décharge au comité de direction pour
l'exercice 1955.

Un membre releva la diminution de la
petite épargne, chez la jeunesse surtout,
et demanda si des raisons pouvaient être
la base de cet état de choses. M. Matile
estime que cela provient du fait que
beaucoup de jeunes gens font d'abord
des assurances sur la vie ou dotales, qui,
certainement, empêchent l'économie libre
sur livret d'épargne.

L'administrateur communal , M. P. Hos-
tettler , présenta ensuite un bref exposé
sur l'assurance vieillesse et plus particu-
lièrement sur les rentes complémentaires
et l'aide sociale ainsi que les allocations
familiales aux agriculteurs de montagne.
Exposé très vaste mais fort Intéressant ,
Chacun fut heureux d'être renseigné sur
ces différentes questions.

Assemblée
de la Caisse Raiffeisen

FONT AINEMELON
Soirée de la Gymnastique

(c) Organisée par la Société fédérale de
gymnastique et ses sous-sectlons, la soi-
rée de samedi dernier avait attiré, à la
salle de spectacles, un très nombreux
public et remporta un magnifique suc-
cès. Tous les numéros d'un programme
copieux avaient été mis parfaitement au
point selon une tradition à laquelle rien
ne saurait déroger et des applaudisse-
ments nourris saluèrent les présentations
variées des actifs, pupilles et puplllettes;
le ballet exécuté par ces dernières obtint
les honneurs du bis.

Une comédie en un acte de Ch. Sche-
waebel « La rosière de Crève-cœur en
aubépine » fut fort bien interprétée par
un groupe d'acteurs amateurs dont le
dévouement est à relever.

La journée
de M'ame Muche

— Trois ventes, deux expositions,
l'ouverture d' un grand magasin et
la rentrée juste au moment du p lus
gros trafic !

Encore des sor/enirs
de l'école enfantine
de Mme Ganguillet

Une de nos lectrices ajoute set
souvenirs à ceux évoqués récem-
ment par quelques correspondants :

Combien sommes-nous encore à
pouvoir évoquer la petite école en-
fantine de Mme Adoline Ganguillet,
rue du Seyon 19 ? Il serait intéres-
sant de le savoir. J'ai eu beaucoup
de plaisir à rafraîchir mes souvenirs
en lisant les derniers récits parus
dans la « Feuille d'avis de Neuchà-
tel ». Je me souviens fort bien du
balcon , de la salle, et de nos longs
bancs d'écolières et d'écoliers. Je re-
vois le grand tableau noir qui me
rappelle un détail piquant ; un de nos
camarades, très babillard , s'y vit in-
fliger une curieuse punition : la maî-
tresse lui attacha sur la bouche le
chiffon du tableau noir (6 hygiène !).
H en fut mortifié.

Le grand fils de Mme Ganguillet,
futur dentiste , nous montra une fois,
dans un saladier, une cervelle hu-
maine. Quelle vision pour des enfantsl
Mais mon effroi fut à son comble
quand il apporta un crâne en deux
morceaux et qu 'il l'ajusta sur ma
propre tête, tenté probablement qu'il
fut par le fait que j'avais le crâne
entièrement tondu , à la « jolie »,
mode des fillettes de 1886-1887 ! Mes
parents furent bouleversés de cette
« expérience ».

Ce souvenir est si précis que j e re-
vois le vêtement que portait mon
« professeur en médecine » : c'était
un « spencer » (je tiens à cette
appellation d'autrefois) de laine
grise bordé de lacets grenats. Je ne
puis dissocier ces deux souvenirs
de ma mémoire.

Mme Adoline Ganguillet était une
belle dame ; elle avait un parler dé-
cidé, un peu saccadé Elle préparait
bien les enfants qui lui étaient confiés
et qui commençaient , chez elle, à
balbutier le b. a. ba , avant d'être
reçus à l'école primaire de la ville.
J'eus la possibilité d'entrer immédia-
tement dans la seconde année , après
une épreuve d'examen qui ne m'a
laissé aucun souvenir. Peut-être me
la rappellerais-je si j' avais échoué...

LALA.
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DÉCLARATION FISCALE
p ar le sp écialiste

BRUNO MULLER
Bureau fiduciaire et de gérances

Temple-Neuf 4 N E U C H A T E L  Tél. 5 57 02
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/) COLVERTS DE TABLE
// 100 gr., argentés, livrés dlrecte-
/ /^ft ment par la fabrique aux partl-

IttÊm) culiers. (Paiements par acomptes).
1 /̂ Références de 30 

ans. Par exem-
/ j f  pie, service de 72 pièces à partir

Il de Pr. 275.—, franco de port et de
Il douane. - Demandez le catalogue

M gratuit a FABRIQUE DE COTJ-
«[ VERTS A. PASCH & Co, Sollngen

V V (Allemagne) No 16.

Encore :
10 TAPIS BOUCLÉS

dessins et coloris différents
190/290 Fr. 85.—

S'adresser aux spécialistes

R.Spîchlqër s n
NEUCHATEL
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BERNE, 5. — Le conseiller national
Tenchio (Grisons) avait déposé une
question écrite au sujet de la faune
du pafe national . Il demandait que le
Conseil fédéral enjoi gne à la commis-
sion du parc national de payer, au
moins en partie, des indemnités pour
dommages aux cultures causées par
les hardes de cerfs.

Le Conseil fédéral a répondu que
l'augmentation du nombre des cerfs
en Engadine est un phénomène natu-
rel non imputable uniquement à l'exis-
tence du parc national.

Il conviendrait donc de charger les
gardes d'abattre les animaux qui cau-
sent des dégâts importants ou de pro-
longer la période de chasse aux biches
avec l'autorisation du Conseil fédéral.

Les cerfs du parc national
causent des dégâts

aux Grisons

Çfy s'installe en Suisse \ d&

ffî »§. ï*!̂ * % /̂ ; >-'w> "* yzggg^ &W& vi*» i ill! §ifllll|S

ACTIONS 6 mars 6 .mars
Banque Nationale . . 730.— d 730, 
Crédit Ponc. Neuchât. 740.— d 740. d
La Neuchâtelolse as. g. 1670.— 1660. d
Ap. Gardy, Neuchàtel 245.— 240.— d
Câbles éleo. Cortalllod 14300.— d 14300.— d
Câb. et Tréf , Cossonay 3900.— d 3900.—¦ d
Cbatix et clm. Suis. r . 2425.— d 2475.—
Ba. Dubied & Ole SA. 1530.— d 1540.— d
Ciment Portland . . . 5900.— 5700.— d
Etablissons. Perrenoud 530.— d 530.— d
Suchard Hol, SA. «A» 385.— d 385.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 1925.— d 1925.— d
Tramways Neuchàtel 560.— d 560.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuohât. 2Vi 1932 . 104.— 103.50 d
Etat Neuchât. 3V4 1945 101.50 d 101.50 d
Etat Neuchât. 3V4 1949 101.50 d 101.50 d
Com. Neuch, 3% 1947 101.— d 101,— d
Com. NeUCh. 3% 1951 99.50 d 99.50 d
Oh.-de-Poads 4% 1931 101,— d 101.— d
Le Locle SMi 1947 101.60 101.25 d
Câb. Oortall. 4% 1948 101.— d 101.— d
Porc. m. Chat. 8Vi 1951 99.50 d 99.50 d
Elec. Neuchât. 3% 1951 98.— d 96.— d
Tram. Neuch. 3% 1946 100.50 d 100.50 d
Ohocol. Klaus 3Vi 1938 100.— d 100.— d
Paillard S.A. 3 Vi% 1948 99.50 d 99.50 d
Suchard Hold. 3% 1953 99.50 d 99.50 d
Tabacs N.-Ser. 3% 1950 99.50 d 99.50 d

Taux d'escompte Banque Nationale 1 M %

Télévisions Electronics 1238 19.03

Bourse de Neuchàtel

au H mars îuao
Achat Vente

fronce 1.05 Vi 1.09 %
O.S.A 4.26 4.30
Angleterre . . . .  11.20 11.40
Belgique 8.45 8.65
Hollande 110.50 113.—
Italie —.65 Vi —.68 V4
Allemagne . . . • 100.— 103.50
Autriche 16.20 16.60
Espagne 9.55 9.90
Portugal 14.50 15.—

Billets de banque étranger!

Pièces suisses . . . . .  30.75/31.75
françaises . . . . . . 31.75/32.75
anglaises . . . .  . . . 42.75/43.75
américaines 8.—/8.30
lingots . .: . . . t . .4.800.—/4.860.—

Cours communiqué, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâtelolse

Marché libre de l'or

ZURICH

ZURICH, 6. — Une interpellation
chrétienne-sociale demande des préci-
sions au gouvernement sur la pratique
de l'interruption de la grossesse. Elle
s'inquiète de voir les cas toujours plus
nombreux de grossesses demandant à
être soumis au médecin dans l'espoir
de l'interrompre et des praticiens adres-
ser des requêtes en grand nombre à
l'autorité. Le directeur de la santé, M.
Heusser, répond que, conformément à
l'article 120 du code pénal , il n'y a pas
délit d'avortement si l'interruption de
la grossesse est pratiquée avec le con-
sentement de la personne enceinte, par
un médecin di plômé, et avec le préavis
d'un second médecin diplômé, s'il n'y
a pas d'autre moyen de faire face à
un danger pour la vie ou à un danger
pour la santé. Le gouvernement s'est
vu maintes fois attirer son attention
sur le fait que certains médecins émet-
tent des préavis à la légère. Par la
suite, il a publié une ordonnance in-
vitant les médecins autorisés à établir
des préavis, à en envoyer un double
à la direction de la santé, et à infor-
mer la dite direction nnrès cliniru *
interruption de grossesse. Un recours
de la Société des médecins et de 47 mé-
decins contre cette ordonnance a été
rejeté par le gouvernement, et plus
tard par le tribunal fédéral. Cependant,
afin de conserver dans une très large
mesure le secret professionnel , seules
les initiales des patientes pouvaient
être communiquées à l'autorité, à l'ex-
ception toutefois des cas douteux. Le
gouvernement n'est cependant pas en
mesure de donner des renseignements
sur le nombre des préavis délivrés
annuellement par les médecins, dans le
canton, pour la simple raison que le
médecin cantonal est tenu de conserver
fermées les enveloppes contenant les
préavis d'interruption de grossesse, et
qu'il n'en prend connaissance que si le
cas est annoncé comme douteux par
le médecin traitant. Depuis l'entrée en
vigueur de l'article 120 du code pénal,
douze cas en tout ont été communiqués
comme étant d'urgence.

Après une discussion prolongée sur
le sujet, l'interpellateur s'est déclaré
Insatisfait de la réponse du gouver-
nement.

L'avortement évoqué
au Grand Conseil
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m OPTIQUE
• PHOTO

• CINÉ

Martin Luther
MAITRE OPTICIEN

NEUCHATEL - Place Purry 7 - Tél. 513 67
(Maison fondée en 1852)
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GRAND ARRIVAGE DE

POISSONS
FRAIS
de mer, et filets

GRAND CHOIX DE

Poissons fumés
Bondelles

et filets du lac
au magasin spécialisé

LEHNHERR
Trésor 4 FRÈRES Tél. 5 30 92

Gros Détail
On porte à domicile Expédition à l'extérieur

COMBUSTIBLES
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M. SCHREYER
Téléphone : BUREAUX 517 21
Téléphone : CHANTIERS 5 55 45

MiM lits*'1*** ¦ „\. KjÉL
Les rhumatismes douloureux, sclatlques, névralgies,

ainsi que les douleurs musculaires et articulaires peuvent
être très efficacement combattus , même dans les cas les plus
opiniâtres , par les comprimés ROMIGAL , le médicament
spécial de grande valeur. ROMIGAL est une combinaison
de plusieurs remèdes agissant simultanément sur les divers
maux qui vous tenaillent. Il dissout l'acide urique. .'¦• ...» ;
ROMIGAL contient encore, en plus de ses substances cura-
tives éprouvées , du Salicy lamide, analgésique efficace ,
d'où son effet rapide , énergique et prolongé.- Emballages

à Fr. 1.50 et Fr. 4.30 dans les pharmacies et drogueries.

HERNIE
Tous ceux qui souffrent de hernie seront Inté-

ressés par un procédé de contention qui ne
comporte ni ressort ni pelote. Le NEO BARRERE
réalise ce progrès. Grâce à lui, les hernies, même
volumineuses, sont Intégralement contenues,
sana risque d'étranglement ou d'élargissement
de l'anneau. Le NEO BARRERE agit comme une
main qui, posée & plat sur l'orifice, Immobilise
sans effort et dans tous les mouvementé l'In-
testin dans sa cavité.

Je vous invite à venir essayer gratuitement,
sur rendez-vous préalable, le NEO BARRERE.
•21 il „ Bandaglste Tél. 514 52
«/V&tH^C Saint-Maurice 7 - Neuchàtel
CEINTURES VENTRIÈRES pour tous les cas de
ptôses, descentes, éventratlons, suite d'opération

chez l'homme et chez la femme.

Viennent d'arriver

chapeaux Fléchet
imperméables

G A II C I AI chapelier Seyon 14
SEUL DÉPOSITAIRE

A vendre
pour cause de déménagement :
1 Jeu de croquet, presque neuf, complet, 20 fr.;
1 char à ridelles, roues caoutchouc, 26 fr.;
1 plafonnier et deux appliques en fer forgé et

cristal , ensemble 30 fr.;
1 lampe de table avec abat-Jour, 16 fr .;
1 chaise de cuisine, format escabeau, 20 fr.;
1 mannequin de couture, taille 42, 10 fr.;
1 couleuse (marmite à linge), 5 fr.;
2 toupines à œufs et divers pots à beurre 5 fr.

pièce ;
160 bocaux à conserves, à 75 et. pièce ;
1 marmite à stériliser 15 fr.;
8 casseroles pour autocuiseur (état de neuf) ,

20 fr.;
2 portes doubles de garage ou remise, 40 fr.

Eventuellement tout en bloc pour 270 fr.
S'adresser rue de Oorteneaux 11, Peseux.

Tél. 8 16 71.

Taffetas
Faille
Velours
Chintz
Satins
Impressions
Sergé
Reps
Cretonne
Lampas
Lampassette
Brocart
Damas
Tapisseries
Broché
Imberlines
Lin

Tous les tissus
d'ameublement

Jean Perriraz
8, rue de l'Hôpital

Neuchàtel - ! Tél. 5 32 02

A vendre d'occasion à
l'état de neuf

2 stores '
â lamelles, vert clair,
hauteur 188 cm., lar-
geur 164 cm. ;

2 étagères
de vitrines 160 sur 25 cm.
avec supports, s'adresser
à E. Fischer, Fahys 147.
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ROUTE + RAIL

De plus en plus, les barrières tombent. La route et le rail ne
se considèrent plus en ennemis: les rivalités s'effacent de-
vant l'intérêt général.

Dans le domaine de l'énergie aussi, on se rend de plus en
plus compte que le gaz et l'électricité ne sont pas des ad-
versaires, mais qu'ils se complètent. La coordination sig-
nifie la répartition intelligente du travail selon les possibi-
lités de chacun.

GAZ + ELECTRICITE
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Meubles à louer ? |
Ou ach*t 4 crédit ? Avant de vous j||
engager, demandez el examinez g.
d'abord nos propositions et offres. =s
Vous obtenez chez nous des meubles =
i crédit calculés au prix du comp- s§
tant et pouvez ainsi économiser beau- ==
coup d'argerrf, car nous cautionnons ag
pour vous aux intérêts habituels des =
banques ou alors nous finançons vo- ==
tre achat a des conditions avantageu- =
ses. =
Vous obtenez par exemple déjà pour E=

Fr. 8.- par semaine |
Chambre a coucher a 2 Mfs =
Salle i manger A ^
Meubles rembourrés (garniture) 4Ml_WB =
Meubles séparés ^B =
Divan-l it =
Meubles combinés =
Tapis, etc. =
Vous n'êtes pas tenus è un seul sys- ==
tème de paiemenl par acomptes, mais =
vous avez le choix entre environ 200 =
moyens et dans chaque cas, vous =
pouvez obtenir des modèles avanfa- ==
geux. Nous vous aidons à embellir =
votre intérieur, même si vous ne dis- =
posez que de modestes moyens. =
Votre demande de renseignements =
représente de toute façon un avan- =
tage pour vous. Demandez notre ==
prospectus MA 56, que nous vous 5sj
enverrons volontiers gratuitement ef ___=
sans obligation d'achat. =

MOBIL!A S.A. BIENNE |
Organisation dtntérleurs ^=Mettlernweg 9b, Tél. 2 89 94 =

Envoyez-moi sa ns engagement votre \_\___\
prospectus MA 56 ==

Nom i =
Adresse : s
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10 TAPIS
neufs, bouclés, très Jolis
dessins modernes, 190
290 cm., à enlever pour
70 fr. pièce. Port et em-
balage payés. W. KURTH,
avenue de Morges 70,
Lausanne. Tél. (021)
24 66 66 ou 24 65 86.

A vendre

cuisinière
électrique

« Therma » 3 plaques,
usagée mais en zon état.
A la même adresse, un
chauffe-bain à bols en
bon état (ancien modèle).
Paire offres sous chiffres
V. A. 1081 au bureau de
la Feuille d'avis.

IHW I- \T$ïX_Wè

VW luxe 1955

CARACC DW HTTOWll
Agence Peugeot

Début de la route des Falaises 

Véhicules à moteur
A vendre
« Lambretta »

de luxe, en parfait état
Portes-Rouges 115, 4me,
à gauche.

« Citroën » 11 légère
en excellent état de mar-
che et très soignée, â.
vendre. Tél. (039) 2 91 33,
après 18 heures.

Cuisinière
électrique, 3 plaques, en
très bon état, à vendre.
Prix : 150 fr. S'adresser
à Mme Tornare, Parcs 6.

I EXPRÈS

%M
le produit qui dé-
bouche radicalement

vos lavabos,
baignoires, etc.

N'endommage pas
l'émail, la porcelaine,

la plomberie

_ La boite Z i l U

\ DROGUERIE
\*^ SCHNEITTER

M CUCHAI il

A vendra

fourneau à gaz
« Esklmo », 3 feux , émail-
lé crème ; 1 couleuse, 30
litres, pour le gaz. Télé-
phone 5 94 55.

A vendre llmousine

« Ford-Taunus »
année 1952-1953, 39,000
km., bleu métallisé, avec
chauffage Bosch. Très
belle voiture, revisée, bat-
terie neuve, 4200 fr. —
Tél. (038) 6 72 73.

A vendre
« Simca Aronde »

1955
17,000 km., en parfait
état, avec garantie. Tél.
(037) 8 34 49.

A vendre
« VESPA »

150 om3, modèle 1956,
ayant roulé 4000 km..
Prix 1200 fr. Télépho-
ne 7 55 20.
i i

A vendre moto

« Jawa » 250
modèle 1951, roulé 23,000
km., état de neuf , avec
porte-bagages, tablier de
protection et casque, 1400
francs. — Offres à Mme
Henchoz, Suglts 22 r Fleu-
rier. Tél. (038) 9 13 65.

i '

Occasion unique
A vendre moto

« PUCH 250 »
sport, sortant d'usine,
couleur rouge. S'adresser
à E. Mast, ler-Mars 22.
Tél. 5 21 12.

«VW » 1953
très belle occasion , à ven-
dre. Tél. 8 11 45.

A v e n d r e  M O T O
« Horex », modèle 1951,
350 cm3, modèle spéciale,
30.000 km., très bon état,
double selle, pneus neufs,
prix 1500 fr. comptant.
S'adresser : Georges Mar-
tin , Moulins 15, après
18 h., ou samedi après-
midi.

^ JÊÊÊSBM

1 GROSSESSE
X. Ceintures

ï^ê spéciales
I dans tous genres

[|fl avec san- oc J E
ti j  gle dep. tJ.td

B Ceinture «Salua»
yjii 5% 3. E. N.J.

Pour cause de départ
à vendre tout de suite,
à très bon marché : une
salle à manger, meubles
de corridor , table de cui-
sine, table à rallonges et
table ronde, chaises, lam-
pes et petite armoire,
skis. Sablons 57, 4me, à
gauche. Tél. 5 18 80.

Potager à gaz et bois
«Le Rêve», émalllé blanc;
état de neuf. Bachelin 9,
3me étage à droite.

i@B
¦ Couleurs 7?
| SILKA Jytogffl
(f f̂vnon à
9, Saint-Honoré, Noucbâtôl



Dimanches 11 et 18 mars 1956

GENÈVE Salon de l'automobile
Départ: 7 h. 30, place de la Poste, Pr. 14.—

Dimanche 11 mars, à FRIBOURG
Match International de football

Suisse B - Belgique B
Départ: 13 heures - Pr. 6.—

(entrées à disposition.)

RENSEIGNEMENTS, INSCRIPTIONS :

AUTOCARS FISCHER Tél. 7 55 21
MARIN (Neuchàtel )

ou Rabus, optique (sous les arcades)

Le nettoyage et le réglage de votre

machine à coudre à Fr. 3.80
(toutes marques) par le spécialiste

R. Nageli, agence « PFAFF » Neuchàtel
Seyon 24 a, Neuchàtel - Tél. 5 33 32

Envoyez cette annonce en Indiquant :

Nom : 
Adresse : 

CAISSE D'ÉPARGNE DE DOMBRESSON
Exercice 1955

Bilan du 31 décembre 1955
ACTIF

Caisse et chèques postaux . . . Fr. 40,479.43
Avoirs en banque à vue . . . .  » 103,520.66
Effets en, portefeuille » 3,500.—
Comptes courants débiteurs :

en blanc . . . . Pr. 21,852.—
garantis par hypo-
thèque » 178,928.—
garantis par au -
très gages . . . » 92 ,953.— » 293,733.—

Avances à terme fxe :
en blanc . . . .  Pr. 250.—
gagées » 55,662.55 » 55,912.55

Placements h y p o t h é c a i r e s . . . .  » 2 ,079,387.80
Titres suisses :

obligations de la
Confédération . . Pr. 87,100.—
lettres de gage . . » 30,600.—
actions de la ban-
que des lettres de
gage » 5,700.—
titres divers . . ¦ » 100.— » 123,500.—

Autres postes de l'actif » 22,383.95
Fr. 2 ,722,417.39

PASSIF
Comptes courants créanciers à vue Fr. 41,084.—
Comptes créanciers à terme . . . »  110,000.—
Dépôts d'épargne » 1,212 ,624.45
Banque des lettres de gage . . . »  1,100,000.—
Autres postes du passif . . . .  » 18,692.60
Capital » 205,000.—
Ponds de réserve » 35,000.—
Pertes et profits, report . . . .  » 16.34

Fr. 2,722,417.39

Pertes et Profits
DOIT

Intérêts passifs Fr. 58,342.75
Organes de la banque » 12,621.—
Frais généraux » 3,433.35
Impôts » 2,886.—
Dividende 4 % » 8,089.25
Versement au fonds de réserve. . » 2,000.—
Report à compte nouveau . . . » 16.34

Fr. 87,388.69
AVOIR

•Intérêts actifs Fr. 88,486.60
Produits des titres » 3,841.—
Commissions » 51.85
Report de l'exercice précédent . . » 9.24

Fr. 87,388.69
Avals et cautionnements . . Fr. 20 ,400.—
Débiteurs par cautionnement Fr. 20,400.—

APOLLO En 5 à / Prolongation
LE TRIOMPHAL SUCCÈS , „ ̂  

•• ,
" 
, ."J* S!™7,'.' _ «

CHANSON FRUHLINGSLIED
Vlini l̂ VIl € s'Vreneli von Eggisberg »

ï P R N F AA P H mit den bekannten Schweizer Darstellern

avec les célèbres vedettes suisses HP «Kl ELSBETH SIGMUND

ELSB ETH SIGMUND K̂ î̂flB A^IIBUNC

Anne-Marie BLANC Martin ANDREA S R ^%  ̂ î y."!, .y nRFft ou.!,,,;.!, rncTi CD ¦ i- ¦»»«<*...... iR\ -r« Banni AHUntl»»He..irich GRETLER Annehse BETSCHARD * il 1 . .. „„«,,„,«
et avec l'enfant prodige du film V I  Annel lSe BETSCHARD

•  ̂I l \ / C D  r n l U ii VÈS^T^w'' Ŝ -M de* Films

. . î ;.;.,x ,, .,.•.,. . ,;. :_ ___ , Oliver GRIMM

t *
Dimanches 11 et 18 mars

bGIlCVG l 'automobile
Départ à 7 heures Fr. 14.—

Renseignements et Inscriptions :

iWffqjlLÉ
I Neuchàtel, tél. 5 26 68

Librairie Berberat ""$£%£%**

Voyages de Pâques
P A R I S
Train spécial

aller/retour

Fr. 50.-
de Neuchàtel

Demandez nos autres programmes
Mme Ally Widmer, cigares

Place de la Poste, Neuchàtel
Tél. 5 35 23

SKIEURS
Dimanches 11 et 18 mars. — Fr. 15.—

au PARADIS du SKI

GRINDELWALD
Départs : Peseux, temple, à 6 h.

Neuchàtel, place de la Poste, à 6 h. 15
Renseignements et Inscriptions :

Neuchàtel Tél. 5 26 68
Librairie Berberat ^TK Lao

L

[ STOPPAGE D'ART ]
Mme C. Schneider - Faubourg de l'Hôpital SI ]
Téléphone (088) S 26 22 — Neuchàtel 1

Envol par poste .1
¦̂MBaBBBBMBaBBBaMBBMif

Patinoire de Neuchàtel
Lundi 12 mars, à 20 h. 30

GALA DE PATINAGE
avec

Mlle Rosetta Ramsay
maitre à patiner

le couple de danse
Albertina et Nigel Brown

Maja Hool et Fritz Loosli
et quelques membres du CP.

de Neuchàtel

Prix des places : Assises numérotées, tri-
bune couverte Pr. 4.— ; assises Pr. 3.— ;
debout Fr. 2.— ; membres du 0-P.N. et du
Young Sprinters H.-C. Pr. 1.50 ; militaires

et enfants Pr. 1.—
Location ouverte : Muller-Sports, faubourg
de l'Hôpital 1 ; Robert-Tissot-Sporta , Saint-
Maurice 5 ; caisse de la patinoire, tél. 5 30 61

SERRIÈRES
MATCH AUX CARTES

AU CER CLE
Samedi 10 mars, dès 20 heures

Jambons - Fumés - Saucissons
Inscriptions au cercle — Prix Fr. 5.—

Tél. 5 35 84

XM V E N I S E  *1ïMr !¥©.- ̂ w w ™ ¦  ̂ " 
mm — tout compris Pr. -™" • ^^ *

C A  D D I 11 Jours, traversée maritime
AV r f \  I GÊNES - CANNES - NAPLES

à bord du transatlantique « O. COLOMBO ». A *tC
Départs suivants 2/5, 0/6, 18/7, tout compris : *1/J."

Consultez-nous pour tout autre voyage de votre chou

«Tourisme pour tous » Lausanne k'S'ÏKS
L. "̂ J

SI, & la fin de la Journée, vous avez les
pieds fatigués, enflés ou douloureux,

faites-les examiner :

JEUDI 8 MARS
de 9 h. à 18 h.

Un spécialiste BIOS sera a votre disposition
pour s'entretenir avec vous de l'état de vos
pieds. Cette consultation vous est offerte
à titre gracieux par la maison BIOS. Pro-
fitez donc de l'occasion qui vous est pré-
sentée 1 N'oubliez pas que seuls de bons
pieds sont à même d'effectuer le travail

Journalier que nous exigeons d'eux.

Chaussures J. KUKIH SA.
S, rue du Seyon

N E U C H A T E L

On cherche un

A P P R E N T I
en mécanique de précision.

T E C H N A L  S. A., Bôle

La papeterie REYMOND engagera
ce printemps une

apprentie vendeuse
Durée de l'apprentisasge : 2 ans. —
Faire offres détaillées en indiquant
l'âge et les écoles suivies. Papete-
rie Reymond, rue Saint-Honoré 9,
à Neuchàtel.

Profondément touchée par les nombreux
témoignages de sympathie reçus lors de son
grand deuil , et dans l'Impossibilité de ré-
pondre à chacun, la famille de

Madame Cécile ESTLINBAUM
remercie sincèrement toutes les personnes
qui, par leur présence, leurs messages et
leurs envols de fleurs ont pris part à sa
douloureuse épreuve.

Neuchàtel et Lausanne, le 6 mars 1956.

f) Librairie de l'Oratoire 3 I

B

Tous les ouvrages de
PAUL, CLAUDEL

de l'Académie française
Mlle Jacob

SKIEURS
Téléski Chasserai

Mercredi 7 mars, à 13 h. 30

AUTOCARS WITTWEB 5S8

/ t
Maintenez votre PIANO

au diapason, faites-le accorder
i régulièrement

PIANOS RENÉ STROBEL
(ancien accordeur du Ménestrel )

Accords - Réparations - Ventes
Transformations - Polissages - Devis
PESEUX, chemin Gabriel 26. Tel. 8 23 24
Tradition transmise de père en fils depuis

quatre générations

ATTENTION
Industriel de Suisse alémanique, contraint,

par suite de nouvelles constructions de
transformer son industrie bruyante en indus-
trie sans bruit, offre sa collaboration à

industrie tranquille
Chaque offre sera examinée de près et
réponse sera donnée. Discrétion absolue.

Adresser offres écrites à T. Y. 1079 au
bureau de la Feuille d'avis.

DÉMÉNAGEUSE
accepterait transport en-
tre Lausanne et Winter-
thour les 13 et 14 mars
1958. S'adresser à Peterll ,
transports, Winterthour.
Tél. (052) 2 84 02.

Vacances d'été
deux ou trois Jeunes fil-
les de 14 ans cherchent
places dans famille ou
pensionnat pour trois à
quatre semaines. Offres
sous chiffres OFA 2803 B
à Orell Fussli-Annonces
S. A., Berne.

???????????????

NAJAR0S
le magicien en vogue ;
libre le 17 mars et dès
mi-avril. Neuchàtel. Tél .
5 74 28.
???????????????

Déchirés, troués,
mités, salis

vos tapis de Perse ou
mécaniques sont réparés
vite et bien par Georges
(Tavln, ruelle de l'Immo-
bilière 5. Tél. 5 49 48.

Vente à prix avanta-
geux de tous genres de
tapis.

Dégustation tous les Jours

On désire emprunter
la somme de

Fr. 3000.—
remboursement suivant
entente, Intérêts 7 %.
Bonne garantie. Ecrire
sous chiffres I. N. 1068
au bureau de la Feuille
d'avis.

Pour tous vos
transports,

une adresse :
A. BERGER

TRANSPORTS
Expéditions et livraisons
dans toute la Suisse.
Devis sans engagement
et garantis sans dépasse-
ment. Sur demande faci-
lités de paiement.

CORTAILLOD
Tél. 6 44 64

A vendre une

poussette
combi modèle de luxe,
métallisé, à l'état de neuf
et une poussette de
chambre. S'adresser : Fon-
taine-André 106, rez-de-
chaussée à gauche.

3 chambres
à coucher

dont une moderne à deux
lits en frêne d'olivier ,
deux avec Ht à 2 places.
AU BUCHERON, Eclu-
se 20, Neuchàtel.

A vendre à bas prix

cuisinière
combinée gaz et bois,
marque « Esklmo », en
parfait état. Tél. 6 36 6».

A céder pour fin mars

caniches nains
Chiots noirs, très vigou-
reux. Excellent pedigree.
Tél. 6 71 12.

On cherche à acheter

poêle
neuchâtelois

catelles
et faïences

polychrome, anciennes.
Adresser offres avec

prix sous chiffres S. X.
1078 au bureau de la
Feuille d'avis.

Je cherche à acheter
d'occasion

table de bureau
de construction solide,
chêne clair. Dimensions :
170 x 80 cm. Offres a :
tél. 5 31 59 pendant les
heures de bureau.

J'achète
aux prix très forts, rem-
boursement

en 24 heures
or dentaire, or ancien ,
montres, dentiers hors
d'usage, argent, bijoute-
rie. San, acheteur conces-
slonné, 58, Mlssionstrasse,
Bâle.

La personne qui a pris
soin, au quartier du
Plan, d'un sac écossais
contenant différents ob-
jets est priée de le rap-
porter au poste de police.
Récompense.

Atelier de reliure et d'héliographie
engagera, ce printemps,

un apprenti
Faire offres détaillées en indiquant :
âge, écoles suivies et si un examen
d'orientation professionnelle a été
passé, sous chiffres R. W. 1077 au
bureau de la Feuille d'avis.

Sommelière
20 ans, présentant bien ,
cherche place dans res-
taurant ou tea-room. Pai-
re offres sous chiffres
P 2431 N à Publicitas,
Neuchàtel.

Apprenti bijoutier
est demandé par atelier
de la place. Adresesr of-
fres écrites à E. J. 1063
au bureau de la Feuille
d'avis.

EMPLOYÉE DE BUREAU
qualifiée

plusieurs années de pratique, bonnes con-
naissances d'allemand, d'anglais et de comp-
tabilité (machines Ruf et National), cherche
poste intéressant, de préférence comme secré-
taire, à Neuchàtel. Est habituée à un travail
indépendant et demandant de l'initiative.
Entrée à convenir. Caisse de retraite désirée,
mais pas absolument nécessaire. — Adresser
propositions sous chiffres P 2227 N à Publi-
citas, Neuchàtel.

VEUF
cherche personne de 40
à 50 ans, agréable et bon-
ne cuisinière, pour tenir
son ménage et assurer
petite fonction accessoire.
Adresser offres écrites à
O. T. 1074 au bureau de
la Peuille d'avis.

Représentation
à remettre pour cause
de départ du titulaire
actuel. Clientèle privée
déjà existante. Age mini-
mum: 28 ans. Les offres
avec photo sont à adres-
ser sous chiffres P 2439
N à Publicitas, Neuchà-
tel.

La Fabrique suisse de
ressorts d'horlogerie SA.,
à Peseux, cherche quel-
ques
bonnes ouvrières
habitant la région (Neu-
chàtel exclu). Seront mi-
ses au courant. Se pré-
senter.

On demande pour le
20 avril ou pour date à
convenir

JEUNE FILLE
pour faire le ménage et
aider au magasin. Bon
salaire et vie de famille
assurés. Paire offres à
boulangerie G. Fahrni,
Salnt-Blaise, tél. 7 52 95.

On cherche pour le 15
avril

JEUNE FILLE
propre et consciencieuse
pour s'occuper de deux
enfants de 5 et 7 ans.
Bons traitements, ménage
facile. Gages 120 fr. par
mois. S'adresser à Mme
Schaad, coiffeuse, rue de
Soleure 53, Bienne 6.

Jardinier
cherche Journées pourentretien de Jardins. Tel5 61 50.

Désireuse d'apprendre
le français, Je cherche
place pour le 16 avril
1956 dans bonne famille
comme

aide de ménage
et pour la garde d'un en-
fant. Vie de famille dési-
rée. Faire offres sous
chiffres W 51675 Q 4Publicitas SA., Bâle.
e «m es »«i» #»<*««> <*«&«

JEUNE FILLE
désirant se perfectionner
dans la langue française
cherche place de vendeu-
se dans épicerie. Nourrie
et logée si possible chez
l'employeur. Faire offres
à Mme Lis Aschwanden-
Aschwanden « Rothus »,
Altdorf (Url), Bahnhof-
strasse.

Demoiselle de Suisse
allemande, 21 ans, ven-
deuse,

cherche place
dans bonne famille, à
Neuchàtel, auprès d'en-
fants pour se perfection-
ner dans la langue fran-
çaise. Durée 3 mois (mal,
Juin-Juillet). S'adresser
à Antoinette Glsler, Wol-
husen (Fohslnn). Tél.
(041) 87 17 52.

Chauffeur
marié, 5 ans de pratique,
cherche place stable. Fai-
re offres sous chiffres
H. M. 1067 au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune demoiselle de
Zurich, désirant se per-
fectionner en français,
cherche place dans

BUREAU
pour début avril . Plu-
sieurs années de pratique.
Bonnes références. Adres-
ser offres écrites à H. J.
976 au bureau de la
Feuille d'avis.

Contremaître en bâtiment
cherche place stable, pour tout de suite ou
pour date à convenir. — Adresser offres
écrites à L. Q. 1072 au bureau de la Feuille
d'avis.

Mécanicien - outilleur
chef d'équipe

au courant des outillages de préci-
sion et étampes, connaissant l'em-
ploi des machines à pointer, sérieu-
ses références, cherche place pour
tout de suite ou pour date à con-
venir. Offres sous chiffres H. L.
1036 au bureau de la Feuille d'avis.



Flâneries dans Montréal
( S U I T E  DE L A  P R E M I È R E  P A G E )

Ce qui frappe l'étranger, c'est
l'alternance constante, dans la dési-
gnation des rues, des noms anglais
et des noms français. Sherbrooke
\Vest et East, Windsor street, Dor-
chester street, Mountain street voi-
sinent — ou presque — avec la Côte
des Neiges, Notre-Dame de Grâce,
ou plus loin, dans d'autres quartiers,
]a rue Saint-Denis, la rue Papineau,
le boulevard Pie IX ! Notre-Dame
de Lourdes est à deux pas de la
€ Montréal pharmacy » ; l'église du
Gesù n'est pas loin de la Christ
Church Cathedral. Dans la vieille
ville, qui a beaucoup de charme,
mais un charme qui tend à s'en al-
ler hélas ! à côté de City hall et
proche de la Saint-James street, il
y a le château de Ramezay, la co-
lonne Nelson, le nouveau palais de
justice. Le plus amusant, c'est le
Marché Bonsecours Market. Sur les
boutiques, on voit souvent l'enseigne
anglaise et l'enseigne française.

Centre universitaire aussi
Contournons à l'ouest, la colline

du Mont Royal, Par de non moins
larges avenues transversales, bordées
de curieuses maisons qui possèdent
preque toutes encore l'escalier de
fer extérieur — vestige du temps
où dans les habitations de bois les
incendies étaient nombreux — on
longe le beau parc La Fontaine. Vi-
rons encore. Sur le flanc nord de
de la petite montagne, voici l'Uni-
versité française — de l'autre côté
de l'éminence, il y a l'Université
anglaise : Mac Gill University —
qui, d'une architecture tout ensem-
ble audacieuse et de bon goût, est
ce qu'on a fait de plus moderne
dans le genre. Près de l'entrée, une
statue de Jeanne d'Arc due au sculp-
teur Maxime Real dei Sarte, dont
le ciseau en France et d'abord à
Rouen , honora tant l'héroïne de
Domrémy.

Les bâtiments universitaires sont
conçus ici de telle façon que l'étu-
diant non seulement y acquiert son
savoir, mais y vive véritablement.

A Montréal, les immeubles sont équipés souvent d'un escalier
extérieur en fer.

Un Suisse, professeur de chimie,
que nous y avons rencontré n'avait
assez de mots pour louanger le
«modernisme » de l'équipement, et
des installations scientifiques mis à
sa disposition. Dans une « aima ma-
ter » du vieux monde, la comparai-
son ne peut être soutenue. Bien en-
tendu, comme tout ce qui est fran-
çais au Canada, l'Université est pla-
cée sous l'autorité suprême de
l'Eglise. Le cardinal Léger en est le
protecteur. D officie aux grandes
occasions. Lui-même était présent
quand, dans une des magnifiques
salles, fut  remis à un de nos con-
frères belges qui s'est fait un nom
international dans le journalisme, un
doctorat « honoris causa » selon le
cérémonial le plus traditionnel et le
plus somptueux. Emouvantes minu-
tes aussi tout à la gloire de la cul-
ture française.

Nouveaux quartiers

Parcourons maintenant les nou-
veaux quartiers situés au nord de la
ville. La fièvre de la construction
y atteint son plein. Jusqu'à la ri-
vière des prairies, au-delà de l'aéro-
drome, à Cartierville, à Bordeaux
(oui , à Bordeaux !), ce ne sont que
maisons et villas qui s'édifient sur
des terrains hier encore en friche
et déjà entourés de jardins coquets.
Rares sont les bâtisses locatives.
L'individualisme, au Canada, est
aussi accentué qu'aux Etats-Unis.

Le sens de la propriété y est aussi
développé. Mais aujourd'hui la cons-
truction coûte cher. La main-d'œu-
vre du bâtiment est l'une des mieux
payées qui soient. Quarante, cin-
quante, soixante mille dollars, c'est
ce qu'il faut verser pour une de ces
innombrables maisons « moyennes »
qui s'élèvent dans cette zone neuve.
A noter qu'aucune n'est semblable à
l'autre. La recherche d'une certaine
originalité est constante : honneur
en soit rendu aux Montréalais. On
revient dans le centre de la ville,
par l'autre flanc du Mont Royal, en
traversant ici les quartiers résiden-
tiels anglais qui sont nettement d'un
« style », d'un niveau supérieur à ce
que nous venons de voir.

Un maire bors parti
Comment est administrée la ville?

Le maire répond au nom symboli-
que de Drapeau I C'est un homme
jeun e d'allure, aux traits énergiques.
Il n'y a qu'une année qu'il est en
fonction. Il nous a expliqué au
cours d'un accueil plein d'apparat,
dans la salle des délibérations de
l'hôtel dé ville, le mécanisme de
l'appareil municipal de la ville. II
s'agit d'un système assez compliqué.
Depuis quelque temps, on ne vote
plus à Montréal au suffrage univer-
sel pur et simple. Il y existe en
somme plusieurs collèges. Les pro-
priétaires d'immeubles ont plus de
droits que les autres citoyens. Le
reflet en apparaît sur la composi-
tion du Conseil municipal. A y ré-
fléchir, le système est loin d'être
stupide. Le drame des grandes vil-
les, c'est la prolétarisation. La masse
informe leur fait perdre peu à peu
tout cachet historique, mais aussi
noie l'individu dans l'anonymat. En
s'efforçant de faire accéder chacun
à la propriété, en conférant en
quelque sorte au propriétaire un
supplément de « droits civiques »,
on rétablit un ordre hiérarchique,
on accroît Je sens des responsabili-
tés dans l'organisation de la muni-
cipalité.

Avocat au barreau de la ville, M.
Jean Drapeau fut porté à la mairie,
sous une étiquette d'indépendant, à
la barbe des partis traditionnels.
Nous aurons l'occasion, ultérieure-
ment, de parler du système politi-
que canadien et de l'organisation
des partis. A Montréal, il semble
bien qu'il y ait eu, ces dernières
années, comme une vague de fond
pour rajeunir les cadres, pour ap-
porter un peu d'air, voire un peu
de propreté dans l'administration
de la ville. La police particulière-
ment semblait avoir besoin d'être
épurée. Au temps où nous nous
trouvions à Montréal, la presse ce-
pendant faisait état d'un scandale.
Le nouveau directeur de la police
aurait été aussi compromis que cer-
tains de ceux à qui il fut demandé
de céder la place. Compromissions
avec certains milieux assez sordides.
Cela est le drame, le revers des
grandes villes... du Nouveau-Monde
comme de l'ancien. Mais Montréal
a suffisamment d'atouts pour aller
de l'avant vers sa destinée de mé-
tropole canadienne incontestée.

(A suivre.) Bené BBAICHET.

Avalanche»
meurtrière

Dernière minute

ENGADINE :

4 morts — 1 disparu

SCUOL (Basse-Engadine), 7. —
Mardi, peu avant midi, une avalan-
che a provoqué un grave accident
à l'alpe de Trida, au-dessus de
Samnaun. Les cadavres de 4 skieurs
ont été retrouvés. Onze skieurs ont
été dégagés vivants. On n'a pas re-
trouvé le dernier pour le moment.

Un groupe de 16 skieurs alle-
mands, membres de la section alpi-
ne de la société de gymnastique
d'Augsburg, étaient en train de tra-
verser la pente raide du Piz Muns-
chun, en direction de la cabane de
skieurs de l'alpe de Trida. Un dé-
tachement, conduit par un institu-
teur d'Augsburg, s'est dirigé trop
à gauche, et a déclenché une ava-
lanche, qui a entraîné les touris-
tes.

La révolte gronde
au Maroc espagnol

( S U I T E  DE L A  P R E M I È R E  P A G E )

Devant le refu s des manifestants
de se disperser, les militaires ont
fait usage de leurs armes automati-
ques. Plusieurs manifestants ont été
tués et un grand nombre de blessés
furent relevés après le premier choc.

Les manifestants ont alors saccagé
plusieurs établissements espagnols, no-
tamment le casino espagnol et une
grande maison de* commerce également
espagnole. Plusieurs automobiles en
stationnement ont été incendiées.

De source marocaine...
TANGER , 6 (Reuter). — D'après les

premiers renseignements de source ma-
rocaine, les incidents de lundi à Té-
touan ont fait onze morts, dont une
femme et deux enfants, et vingt-deux
blessés.

Les forces de l'ordre espagnoles ont
ouvert le feu alors qu'elles étaient en-
cerclées par les manifestants et .que
ceux-ci tentaient de tuer un policier.
Les manifestants ont mis le feu à un
autobus et dévasté plusieurs maisons
et magasins. La police militaire les a
poursuivis jusque dans le quartier
arabe de la ville.

On ne donne encore aucun détail du
côté espagnol.

Tanger manifeste
TANGER, 6 (A.F.P.). — En fin de

matinée, mardi, une manifestation de
Marocains contre l'Espagne s'est dérou-
lée à Tanger. En cortège, les Marocains
ont parcouru la ville aux cris en arabe
de « A bas l'Espagne 1 ». Aucun inci-
dent n'a été enregistré ju squ'à présent.

D'autre part, depuis mardi matin, les
communications téléphoniques sont pra-
tiquement coupées avec la zone espa-
gnole, et il est même impossible d'ob-
tenir le haut-commissariat d'Espagne.
La standardiste se contente de répon-
dre sans cesse qu'il y a . attente illi-
mitée ». En réalité, croit-on savoir, les
communications avec la zone califienne
sont depuis lundi soir contrôlées par
les services militaires.

Une note espagnole
TÉTOUAN, 7 (A.F.P.). — Dams une

note officielle coimmuiniiquée mardi soir
à la presse de la zone espagnole, le
haut comimiissaTikit d'Espagme au Ma-
roc affirme que les récenits incidents
dans cette zone omt été provoqués par
€ dies groupes d'agitateura et d'indési-
rabies obéissant à une consigne » et
précise que ces troubles ont « canuse
pluisieums victimes », sans toutefois en
indiquer le nombre.

Le Bundestag a adopté
les lois militaires

La nouvelle armée allemande a reçu son fondement juridique

150,000 hommes pourront être appelés sous les drapeaux
après le 31 mars

BONN, 6 (O.P.A.). — Le Bundestag a commencé mardi, dans
une atmosphère fiévreuse, la seconde et troisième lecture de la
loi sur les soldats, et du complément de la loi allemande en
matière militaire. La loi sur les soldats règle les droits et
devoirs des militaires et crée la justification juridique du
citoyen en uniforme. Elle doit permettre l'appel sous les dra-
peaux de 150,000 hommes après le 31 mars, lorsque sera échue
la loi sur le volontariat , qui a permis la mobilisation des pre-
miers 6000 soldats.

« Bundeswehr »
remplacera « Wehrmacht »

Le Bundestag a décidé de donner le
nom de « Bundeswehr » aux forces ar-
mées allemandes. II avait auparavant
repoussé à mains levées une motion
en faveur de « Wehrmacht ». Les lois
militaires et en particulier les 14
amendements constitutionnels qui don-
nent à l'armée son fondement juridi-
que, ont ensuite été approuvées à une
forte majorité, en deuxième puis en
troisième lectures.

Les aimiendiements constirtutloinmels
portent sur quaitre pointa pnilnciipa'ux :
£ Les droits de l'homme. La consti-
tution est modifiée pour permettre
l'Instauration du service obligatoire,
tout en réservant le droit à l'objection
de conscience.
£ Création d'une commission parle-
mentaire de la défense.
£ La proclamation de « l'état de défen-
se » est de la compétence du parle-
ment.
# Le ministre de la défense exerce le
commandement des forces. Ce pouvoir
passe au chancelier dès la proclamation
de l'« état de défense ».

La correspondance
russo-américaine

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le maréchal a ajouté qu'il espérait
répondre aussitôt que possible et a
exprimé l'espoir que « cette correspon-
dance se poursuivra longtemps ».

Le maréchal Boulganine a été ap-
prouvé par M. Molotov, qui se tenait
à ses côtés.

A Washington ?
Le maréchal Boulganine a déclaré

ensuite qu'il était prêt & profiter de
toute occasion pour se rendre à Was-
hington afin de discuter avec le pré-
sident Eisenhower.

Il a ajouté en riant : « Je ne puis
évidemment le faire aussi longtemps
que les Américains exigent les em-
preintes digitales des citoyens sovié-
tiques. »

M. Malenkov
en firande-Bretagne

LONDRES, 6 (Reuter). — Ainsi qu'on
l'apprend mardi de source compétente,
M. Georgi Malenkov, ancien premier
ministre d'Union soviétique, viendra
en visite en Grande-Bretagne, dans
une dizaine de jours.

La conférence
DE L'OTASE
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Un entretien à trois
Les minésitres des affaires étoangè-

nes des trois grandes puissamees occi-
dentales, MM. Lloyd, Pineau et DuMes,
ont eu um entretien à trois, après la
séance dfouvertiuire die l'OTASE, au
cours duquel Us ont discuté de la si-

tuation en Indochine et ont entendu
M. Lloyd parler de ses entretiens avec
M. Nehru.

L'Imde, qui piresIde la commission
d'armistice en Indochine, a proposé
que des poiuirpanlers sur la question
lirodochiinoise aient lieu entre la Gran-
de-Bretagne et la Russie. Les deux
ministres dies affaiires étrangères de-
vraient aanener le Suid-Vietnam à or-
ganiser les élections générales pré-

vues avec le Nord-Vietnam par l'ac-
cord dfermiistiice. M. Lloyd aippuyera
le projet d'entretiena aimgîo-soviéUques
sur l'Inidochlme.

La nouvelle politique
de M. Christian Pineau
KARACHI, 6 (A.F.P.) .— M. Chris-

tian Pineau, ministre français des af-
faires étrangères, a exposé, mardi
après-midi, au cours d'une séance à
huis clos de la conférence de l'OTASE,
sa conception d'une nouvelle politique
occidentale.

Cette politique consisterait :
1) A considérer les mesures de sé-

curité non pas comme nécessaires,
mais comme des précautions.

2) A ouvrir plus largement les
frontières et à permettre la circula-
tion des Idées .

Beau coup de filet
de la police judiciaire lausannoise
Roger-Marie Izoard, prévenu du meurtre d'une Genevoise

en Sicile, a été arrêté

No tre correspondant de . Lausanne
nous écrit :

A la fin de l'été dernier, la fugue
d'une jeune femme genevoise, mariée,
et qui avait quitté son mari pour sui-
vre en Italie un amant qui avait rapi-
dement fait sa conquête, avait défrayé
la chronique d'autant plus que, quel-
que temps plus tard , on apprenait que
1 épouse volage, âgée de 25 ans, s'était
noyée au cours d'une promenade en
petit bateau au large de Taormina, en
Sicile. L'accident n'ayant eu pour seul
témoin que l'ami de la victime, celui-
ci ne fut pas autrement inquiété sur
le moment, encore que la police de
la Péninsule eût trouvé bizarre l'em-
pressement du rescapé à se procurer
un certificat de décès de la victime.

Or, on l'apprit bientôt, l'amant avait
contracté en France une assurance vie
sur la tête de sa maîtresse, d'un mon-
tant de 25 millions de francs fran-
çais. Après échange de renseignements
entre cilles, les polices italienne, fran-
çaise et suisse acquirent la con-

viction que l'homme, Roger-Marie
Isoard, 51 ans, Français, avait d'au-
tres méfaits sur la conscience que ce-
lui de la noyade de son amie après
laquelle il s'était éclipsé promptement

de la Péninsule. Le juge d'instruction
le recherchait sous l'inculpation de
meurtre.

Un escroc
C'est ainsi que les polices apprirent

que le même personnage s'était si-
gnalé en France par une série de
méfaits. Il avait été condamné pour
diverses escroqueries et, pendant l'oc-
cupation , avait trafi qué avec l'occu-
pant. Il devait purger encore 28 mois
de prison. Il avait pris la fuite peu
avant la Libération , s'était réfugié
en Argentine où il avait épousé une
Française, mère d'un enfant. A Genè-
ve, avant qu'il n'enlevât ia femme
d'un mari trop docile, Isoard avait
commis plusieurs escroqueries pour
lesquelles la police le recherchait.

Arrêté à la Sallaz
Il y a quelque temps, la police

vaudoise avait appris la présence,
dans le canton, du dangereux aventu-
rier. Après un patient travail d'ap-
proche, suivi d'une filature serrée, la
police judiciaire fut assez heureuse
lundi soir, à la Sallaz, de repérer la
puissante voiture dans laquelle rou-
lait le personnage. C'est au moment
où il mettait pied à terre qu'il fut
appréhendé et emmené sous bonne
escorte dans les locaux de la police
judiciaire. C'est là un beau coup de
filet. B. V.

Autour du monde en quelques lignes
En GRANDE-BRETAGNE, on ap-

prend que le gouvernement a deman-
dé le rappel de quinze officiers an-
glais de la Légion arabe, qui se trou-
vaient encore en Jordanie, après le
limogeage de Glubb Pacha.

La YOUGOSLAVIE annonce qu 'il est
Inexact que la Fédération des syndi-
cats yougoslave envisage de participer
de nouveau aux travaux de la Fédé-
ration syndicale mondiale.

En EGYPTE, une conférence grou-
pant les trois chefs d'Etat égyptien,
syrien et sêoudite s'est ouverte mardi
au Caire. D'autres personnalités ap-
partenant aux trois pays y assistent
également.

—APOLLO —
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Hors-d'œuvre variés
AU CONSEIL NATIONAL

De notre correspondant de Berne :
En guise de prélude aux grands dé-

bats qui exigent encore des concilia-
bules dans les groupes, le président
du Conseil national met à l'ordre du
jour les objets anodins qui n'exigent
point de longues réflexions prélimi-
naires. C'est ainsi que, mardi matin,
l'assemblée vota sans la moindre dis-
cussion et à une belle unanimité, trois
petits projets. Par le premier, elle
approuve les conventions signées à
New-York sous l'égide ¦ des Nations
Unies en vue de régler les facilités
douanières dans le tourisme interna-
tional. Par le second, elle ouvre au
Conseil fédéral un crédit de 5,300,000
francs pour construire un bâtiment
administratif qui abritera le bureau
des poids et mesures (les frais de
construction semblent indiquer que
le terme « mesure » a parfois un sens
relatif) et le bureau de la propriété
intellectuelle ; par le troisième, elle
s'autorise elle-même à fixer, si les
circonstances l'exigent, à une autre
date que le premier lundi de juin
le début de la session d'été,, à une
autre date aussi que le premier lundi
de décembre l'ouverture de la session
d'hiver. Il s'agit surtout de permettre
au députés, après un long débat sur
le budget en décembre, de rentrer chez
eux quelques jours avant Noël.

Cela fait, on se mit, trois heures
durant, à c postuler », interpeller et
motionner.

Suf f rage  féminin
et locataires

A quand le rapport du Conseil fé-
déral sur le suffrage féminin promis
en 1952 à la suite du « postulat» Pi-
cot, demande M. Rode], socialiste thur-
govien ? Nous le déposerons cet au-
tomne probablement, en tout cas avant
la fin de l'année, déclare M. Feld-
mann. Et l'interpellateur est satis-
fait.

M. Bodenmann, communiste de Baie-
Ville , réclame, par une motion, des
mesures protégeant les locataires con-
tre la résiliation de leur bail. La ques-
tion se posera lorsque nous prépare-
rons l'arrêté d'exécution sur le con-
trôle des prix annonce M. Feldmann,
qui peut ainsi prendre en considéra-
tion le vœu de M. Bodenmann, mais
seulement sous la forme moins im-
pérative de « postulat ».

La protection
des marques de f abrique

M. Rosset, radical neuchâtelois, par
un «postulat » également̂  

prie le gou-
vernement de mettre en chantier la
revision de la loi sur la protection
des marques de fabrique. Ce texte date
de 66 ans et il ne répond plus aux
exigences actuelles ni aux nécessités
économiques. A titre d'exemple, le
député neuchâtelois montre la néces-
sité de rendre jlus rigoureuses les
dispositions relatives à, l'indication
de provenance, là ou elle est, pour
l'acheteur novice, une garantie de qua-
lité. U est indispensable qu'en exi-
geant une montre suisse (portant la

"' marque' ; «  Swiss inàde»), le chaland
ait la certitude que toutes les parties
sont de fabrication suisse. A cette
condition seulement, on sauvegardera
efficacement la réputation de l'indus-
trie nationale.

M. Holenstein, chef du département

de l'économie publique, répondra plus
tard.

Un socialiste f u t  satisf ait...
M. Georges Borel, socialiste gene-

vois, s'en prend à l'indice du coût
de la vie, tel qu'il est calculé actuel-
lement. Il se fonde sur des données
incomplètes, assemblées arbitrairement
et ne permet point de déterminer
avec équité les besoins d'un ménage
de salariés. Le Conseil fédéral est-il
disposé à revoir les bases de calcul ?

Non , répond M. Holenstein, car el-
les ont été mises au point, il y a un
an environ, avec l'accord des grandes
associations économiques et profes-
sionnelles, l'Union syndicale suisse
comprise. Un indice restera toujours
une moyenne et ne pourra jamais
s'appliquer au cas particulier de telle
ou telle famille.

M. Borel n'est pas satisfait.
... un agrarien content

Un député agrarien bernois, M. We-
ber, en revanche s'en va content de
la réponse donnée à son interpellation
sur les mesures prévues contre l'abus
des primes aux acheteurs. La question
est à l'étude !

M. Colliard, agrarien fribourgeois,
défend la cause du gruyère en de-
mandant que les autorités fassent ef-
fort pour lui trouver, à l'étranger, en
France surtout, un plus large marché.
M. Holenstein accepte le « postulat »
d'autant plus volontiers que le récent
accord économique avec notre voisine
de l'ouest doit en faciliter la réali-
sation.

Vers la botte aux oublis
Enfin, un «postulat » de M. Schmid,

démocrate zuricois, qui demande des
mesures pour préparer et encourager
la relève du personnel dans l'industrie
hôtelière, un autre de M. Gitermann,
socialiste de Zurich, concernant la
lutte contre les maladies profession-
nelles, sont pris en considération.

Voilà tout un train de « voeux » di-
vers, dont quelques-uns, ne nous fai-
sons aucune illusion, seront prompte-
ment aiguillés vers la boite aux ou-
blis.

O. P.

Au Conseil des Etats
BERNE, 6. — Sur rapport de M.

Locher (cons, Appenzell, Rhodes-Inté-
rieures), la chambre vote par 37 voix
sans opposition divers crédits d'un
montant global de 31,258,000 fr. pour
la construction de bâtiments d'exploi-
tation des P.T.T. à Bâle, à Berne, à
Genève, à Gossau (Saint-Gall), à Lu-
gano, au Saentis, à Schaffhouse et à
Zurich.

M. Auf der Mauc (cons., Schwytz),
rapporte sur l'initiative populaire pour
l'extension des droits du peuple lors
de l'octroi par la Confédération de
concessions pour l'utilisation de forces
hydrauliques. Après une brève discus-
sion et une intervention de M. Lepori,
chef du département des postes et des
chemins de fer, qui relève que le par-
lement a non seulement l'obligation
mais encore le droit de préaviser les
initiatives populaires, la chambré dé-
cide par 33 voix sans opposition , en
accord avec le Conseil fédéral et le
Conseil national, de recommander au
peuple et aux cantons le rejet de l'ini-
tiative et de ne pas présenter de
contre-projet.

Une fausse piste
GENÈVE

LE VOL DES LINGOTS D'OR

Notre correspondant de Genève nous
télép hone :

La police genevoise, la première, a
été fort surprise d'apprendre par une
dépêche parue en France et que divers
journaux ont reproduite, que deux An-
glais seraient aujourd'hui plus parti-
culièrement soupçonnés d'avoir com-
mis lc vol des lingots d'or expédiés
à Cointrin.

En effet , elle n'a pas été mise en
possession jusqu'ici du signalement de
ces individu s, ni de leur photographie,
alors que l'on affirmait que Scotland
Yard les avait envoyées de Londres
à toutes les polices d'Europe.

Enfin , les trois individus dont les
conciliabules à Genève, avant le vol,
donnent très sérieusement à penser
qu'ils en sont bien les auteurs, s'expri-
maient, sans aucun accent, en fran-
çais et non en anglais. Ed. B.

Chapelle des Terreaux, 20 h. 15
MESSAGE DE M. JEAN BAILLIS

Union pour le Réveil

SOCIÉTÉ
DANTE ALIGIIIERI
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Ce soir à 20 h. 15
au Musée des beaux-arts
CONFÉRE NCE

M. Arnaldo BASCONE

< URBINO »
avec projections

Gratuite pour les membres
et les étudiants. Non-sociétaires Fr. 1.20
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Avec le mois de mars, avec le
pri ntemps, apparaissent les nou-
veaux timbres qui viennent d 'être
émis par les P.T.T. Heureuse idée
que de renouveler chaque année
quelques-uns de nos timbres-poste
et d'o f f r i r  à nos regards braqués
sur le courrier des images vivantes
et coloriées. Les collectionneurs se-
ront ravis, et à l 'étranger aussi on
se réjouira de ces nouvelles visions
de Suisse que nous proposent les
timbres sp éciaux de 1956.

C'est le timbre de 5 et. qui nous
para it le plus réussi : il célèbre , sur
un f o n d  assez sombre, le cinquante-
naire des automobiles postal es par
l 'évocation d'une charmante voiture
de 1906 , qui fa i t  déjà éclater la
jo ueuse tache du fameux jaun e pos-
tal.

Pour 10 et., c'est à un autre cin-
quantenaire que vous assistez : ce-
lui du tunnel du Simplon. Sur un
fond  vert, l'Orient-Simplon-Express,
ou tel autre train de la ligne, sort
du tunnel en face  de Brigue. Image
de puissance et de vitesse, génie de
l'homme, invitation au vogage.

Le timbre de 40 et., bleu, parle le
même langage : les avions blancs
de la Swissair fendent  le ciel bleu
depuis 1931 : ce sont les ving t-cinq
ans de notre compagnie aérienne.

Enf in , le timbre rouge de 20 et.
veut servir la sécurité dans le tra-
f i c  routier : deux enfants  traversent
une route en toute confiance au
passage indiqué. Puissent-ils être à
l'abri de tous accidents ! Ils le se-
ront, si les conducteurs de véhi-
cules observent bien les signaux
routiers !

Car postal , train, route, avion, il
ne manque que le bateau ! Bon
vogage donc !

NEMO.
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Timbres nouveaux

Etat civil de Neuchàtel
DÉCÈS. — 25 février. Rosselet, Louis-

Ernest, né en 1872, chef de chantier re-
traité à Neuchàtel, veuf de Léa-Sophle,
née Jeanneret-dit-Grosjean ; Matthey-
Junod, Ulysse-Adolphe, né en 1886, bro-
canteur à Neuchàtel , époux d'Elise-
Hélène, née Prlor. 26. Brandt, René-
Maurice, né en 1905, monteur P.T.T. à
Neuchàtel, époux de Pierrette-Odette,
née OthenliL-Girard ; Juvet née Pilet ,
Marie-Cécile, née en 1884, ménagère à
Neuchàtel , veuve de Juvet , Paul-Alfred ;
Estllnhaum née Stltterlln, Ellse-Caecille,
née en 1878, ménagère à Neuchàtel,
veuve d'Estlinbaum, Adolphe ; Martin
née Berruex, Berthe-Allce, née en 1878,
ménagère à Neuchàtel, veuve de Martin,
Arthur-Auguste ; Rapp née Déréglons,
Marguerite-Marie, née en 1886, ména-
gère à Neuchàtel, veuve de Rapp, Henri-
Emile ; Leuchter, Nuchem, né en 1878,
tailleur à Berne, veuf d'Emilie, née
Lévy ; Montandon, Marie-Christine, née
en 1956, fille de Georges-André , techni-
cien-mécanicien aux Ponts-de-Martel , et
de Marla-Romana, née Fonitaina. 27. Leu-
ba, Eugène-Arthur, né en 1878, agri-
culteur à Buttes, divorcé ; Loup née
Ohrlstln&t, Clémence-Henriette-Susette,
née en 1881, ménagère à Cormondrè-
che, veuve de Loup, Jean-Frédéric ; Bé-
cherraz, Lucie, née en 1869, Institutrice
à Neuchàtel, célibataire ; Nann, Joseph ,
née en 1875, ouvrier commuinal retraité ,
époux de Lina-Adèle, née Wulschlegel.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchàtel. — 6 mars.

Température : Moyenne : 1,4 ; min. :
— 2,6 ; max. : 6,8. Baromètre : Moyen-
ne : 725,9. Vent dominant : Direction :
sud ; force : faible. Etat du ciel : clair
Jusqu 'à 18 heures environ, nuageux en-
suite.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchàtel 719,5)

Niveau du lac du 5 mars, à 6 h. 30: 429.12
Niveau du lac du 6 mars, à 6 h. 30: 429,13

Prévisions du temps. — Ouest de la
Suisse et Valais : Par moments ciel très
nuageux, généralement temps assez enso-
leillé. Doux pendant la journée.

Nord-ouest , centre et nord-est de la
Suisse, nord et centre des Grisons : Ciel
variable, par intervalles très nuageux à
couvert et quelques précipitations pos-
sibles, surtout en montagne. Belles éclair-
cies régionales. Doux pendant la Jour-
née. Vent du secteur ouest à nord-ouest ,
faible en plaine, modéré en altitude.

Sud des Alpes et Engadine : Temps
partiellement ensoleillé, par intervalles
nuageux. En plaine température voisine
de zéro degré pendant la nuit , entre 10
et 15 degrés dans l'après-midi . En mon-
tagne moins froid , vents du secteur nord.

Nouveaux diplômés
de l 'Université

L'Université nous communique :
Les diplômes suivants viennent d'être

délivrés par l'université :
Licence es sciences (orientation : ma-

thématiques) à M. Marcel Arnoux ;
licence es sciences, sans spécification,
à M. Pierre Horisberger.

Notre Faculté des lettres, en vertu
d'un échange, a reçu dans ses audi-
toires le professeur Michel Mollat,
professeur d'histoire médiévale à l'Uni-
versité de Lille. Auteur d'une thèse
remarquée sur le commerce maritime
des Normands à la fin du moyen âge,
on le tenait pour un des meilleurs
spécialistes de l'économie médiévale, et
le moins qu'on puisse dire, c'est qu'il
a brillamment soutenu sa réputation.

Lundi après-midi, il présentait à l'en-
semble de nos étudiants en lettres le
portrait de Jacques Cœur, le fameux
argentier de Charles VII, qu'illustrè-
rent une fortune éclatante et une dis-
grâce qui ne le fut pas moins. Avec
beaucoup de sens et de finesse, il nous
montra ce que ce grand homme d'af-
faires dut à son siècle, et ce qui le
distingue des errements de son épo-
que. Faut-il voir en lui l'introducteur
de la soierie à Lyon ? Le conférencier
nous le suggérait. Dans ce cas, ce se-
rait le meilleur titre que la mémoire
de Jacques Cœur pourrait invoquer à
la reconnaissance de la postérité fran-
çaise.

r ,̂ ?+s r*,

Mardi matin, le professeur Mollat
traitait devant nos étudiants en his-
toire de deux sujets. Tout d'abord ,
des villes des anciens Pays-Bas aux
XlVme et XVme siècles ; puis des fi-
nances de l'Etat bourguignon sous
Philippe le Bon et Charles le Témé-
raire. Il leur donna une remarquable
leçon de méthode, voire de doute mé-
thodique. Il leur prouva parallèlement
et par l'exemple, que l'érudition la plus
rigoureuse n'interdit pas les vues géné-
rales. Il leur fit la part , enfin , de ce
que nous pouvons atteindre du passé,
et de ce que les lacunes de notre
documentation nous interdisent de re-
constituer.

" B.

Tribunal de police
Présidé par M. Ph. Mayor, le tribu-

nal de police de Neuchàtel a siégé
hier matin. Les quelques causes inscri-
tes au rôle étaient de peu d'impor-
tance ; trois révocations de sursis à
de légères peines d'arrêts ont été pro-
noncées ; deux voisines de palier paye-
ront 20 et 25 fr. d'amende pour s'être
copieusement injuriées. Les autres cau-
ses enfin se sont conclues soit par
un arrangement, soit par un renvoi.

Moto contre camion
Hier matin , à 9 heures, un moto-

cycliste est entré en collision avec un
camion , au carrefour du Rocher. Pour
n'avoir pas observé la priorité de
droite, le motocycliste s'en tire avec
une fracture à l'arcade sourcilière
droite. Les deux véhicules ont subi
des dégâts.

La protection des animaux
L'agent de la Société protectrice des

animaux de Neuchàtel, M. Roger Dubois,
notaire, a fait parvenir ces jours der-
niers sa démission. Pour le remplacer,
le comité de la S.P.A. a désigné M. F.
Gaudard , journaliste, qui s'efforcera de
maintenir et d'étendre les contacts que
son prédécesseur avait établis.'

Echange universitaire
Lille - Neuchàtel

CORCELLES - CORMONDRÈCHE
Soirée de la Jeune Eglise

sp) Samedi soir , la Jeune Eglise de
notre paroisse a donné à la grande salle
des spectacles sa soirée théâtrale an-
nuelle en présentant deux comédies en
un acte : « La Grammaire » de Labiche
et « On purge bébé I » de Feydeau.

Le choix de ces deux pièces montre
bien que la troupe de la Jeune Eglise
s'était donné essentiellement comme but
d'amuser et de divertir. Mie y parvint
pleinement, puisque pendant deux bon-
nes heures la salle résonna des éclats
de rire d'un public enthousiaste.

Tous les acteurs méritent d'être féli-
cités du soin et de la gaieté avec les-
quels chaque rôle fut interprété , et le
joli succès remporté samedi soir les ré-
compense bien de leurs efforts.

AUVERNIER
Conférence sur la

communauté de Taizé
(c) Devant un auditoire malheureuse-
ment peu nombreux, M. Pierre Emery,
pasteur-stagiaire à Neuchàtel , a fait un
exposé très détaillé des frères de Talsé,
qui ont pour maxime « Prière et tra-
vail ». Chaque frère exerce son métier.
Des enfants sans famille ont été recueil-
lis et sont gardés Jusqu'à la majorité.

Cette communauté chrétienne se trou-
ve entre Dijon et Châlons, dans le
Charonnals, dans un petit village de 40
habitants. Un manoir a été mis à la
disposition de ces frères et, avec l'assen-
timent du clergé, les cultes ont Heu à
l'église catholique.

CORRESPONDANCES
(Le contenu die cette rubrique n'engage pas la rédaction du Journal)

A propos d"« engelures »
Monsieur le rédacteur,

En dernière page de votre numéro 48
du 27 février a paru un article « Engelu-
res ferroviaires » relatif à une circulaire
de service de la ligne Berne-Neuchâtel.
Acceptez quelques précisions nécessaires
à ce sujet.

SI un terme de cette circulaire a ins-
piré à NEMO quelques lignes Ironiques
— moquerie bien gentillette, entendu —
le texte ne contient pas de phrase telle
qu 'elle est donnée dans vos colonnes. H
s'agit « d'engelures » concernant des tron-
çons de voles et non du rail lui-même.

Les dégâts dus aux rigueurs de la saison
ne sont pas le propre de la ligne B. N.
Sauf erreur, 11 n 'y a actuellement sur le
réseau C.F.F. aucune ligne exempte de
déformations consécutives au gel de cet
hiver.

Le personnel C.F.F. de la région, appelé
à circuler sur la ligne privée B. N. où
les prescriptions et communications de
service se font dans la langue de Gcethe,
désirait que les avis de service impor-
tants le concernant lui soient remis en
français. Les services compétents de la
direction B.L.S./B.N. se sont montrés com-
préhensifs envers ces désirs puisqu'ils
prennent la peine et le temps de faire
ces traductions. Elles donnent satisfac-
tion .

Le terme « î'rostoeuie s, aans ui mn&uo
allemande signifie «bosse due au gel», et
convient très bien pour désigner une dé-
formation de la voie ayant cette origine.
SI en consultant le « Pfohl », on obtient
la traduction par « engelure » (crevasse
de la peau provenant du froid), sans
doute cette expression est-elle mal venue
dans le lanpage ferroviaire français. Le
traducteur n'aura pas cherché si loin la
nuance , et. l'urgence imposée par certai-
nes mesures dans une exploitation aussi
complexe que celle du chemin de fer ne
lui aura peut-être pas permis de contac-
ter l'homme de métier «ad hoc». Evi-
demment le mot « enflure » ou « boursem-
fl age » aurait mieux convenu pour dési-
gner ces bosses causées par la formation
de glace sous le ballast des voles ferrées.

Mais votre bénévole Informateur n 'a
pas été ingénieusement Inspiré en s'em-
pressant de communiquer à la presse lo-
cale le contenu — maquillé — d'un ordre
de service interne. Tout au plus peut-il
espérer avoir touché la susceptibilité pos-
sible du service de traduction en cause.
A l'avenir celui-ci pourra s'abstenir d'être
agréable envers des agents (dépendants
d'une autre administration) qui n'ont pas
nécessairement tous le privilège de pos-
séder de manière approfondie des con-
naissances linguistiques doubles.

Mon intention n 'est pas d'ouvrier Ici
un dialogue, mais exprimer l'opinion assez
générale des intéressés directs n'est pas
suoerflûe.

En vous remerciant de votre bien-
veillant accueil recevez, Monsieur le ré-
dacteur , l'expression de mes bons senti-
ments. Willy GUSSET,

mécanicien CJFJ1.

L'émission radiophonique
du ler Mars

Un de nos f idèles  lecteurs qui était
intervenu l'an passé déjà à propos de
l'émission radiop honique du ler Mars
nous demande cette année encore de
faire part de son point de vue. Voici
des extraits de sa lettre ;

Monsieur le rédacteur,
Dans la « Feuille d'avis de Neuchà-

tel » du 7 mars 1S55, vous avez eu
l'amabilité de publier mes commentai*
res au sujet de l'émission radiophoni-
que sur le ler Mars. Je formais alors
le vœu que Badlo-Sottens Intercale, à
l'avenir , cette émission à une heure
plus favorable de la Journée. Je disais,
en outre, que bon nombre d'auditeurs
auront été frappés de l'absence totale
de chants du pays neuchâtelois et sur-
tout de l'Hymne neuchâtelois.

J'ai constaté avec plaisir que l'émis-
sion du 1er Mars 1956 a été placée de
12 h. 55 à 13 h. 25, moment plus fa-
vorable qu'en 1955, et que trois chœurs
nous ont fait entendre, cette fols, des
chants neuchâtelois. Merci aux organisa-
teurs !

Cependant, après le discours d'une
belle envolée de M. Edm. Guinand, pré-
sident du Conseil d'Etat de la Républi-
que et canton de Neuchàtel , 11 eût été,
à mon avis, non seulement agréable,
mais logique et normal, que notre bel
Hymne neuchâtelois retentisse ! Hélas !
Il n'en fut rien I Sans vouloir diminuer
en rien la beauté des chansons exécu-
tées, il est permis d'affirmer qu'un an-
niversaire de la Révolution neuchâte-
lolse sans l'Hymne neuchâtelois est In-
concevable...

Au cours de la même émission du
ler Mars 1956, la Musique militaire du
Locle exécuta quelques-uns de ses plus
beaux morceaux : mais aucun air essen-
tiellement neuchâtelois, pas même la
Marche des Armourlns, qui pourtant,
aurait mérité d'être à l'honneur.

Dans la charmante brochure « Com-
ment Neuchàtel devint Suisse ». parue
aux éditions H. Messeiller. à titre de
« Contribution aux fêtes du Centenaire
de la République neuchâtelolse », M.
Alfred Schnegg, archiviste d'Etat ad-
joint , débute en ces termes : « Nous
sommes les enfants heureux de la
meilleure des patries.. . aiment à chan-
ter les Neuchâtelois. »

Je souhaite que les organisateurs
des futures émissions du ler Mars neu-
châtelois s'en souviennent I

Veuillez croire. Monsieur le rédac-
teur , aux sentiments les meilleurs d'un
Neuchâtelois en terre bernoise.

Ernest HUMBERT-DROZ, Berne.

AU THEATRE

Une fois de plus, les absents ont
manqué l'occasion de passer une soi-
rée agréable, gaie, animée par de fort
jolies filles revêtues de riches atours
ou du plus strict minimum, de gars
entraînants et de quelques vedettes
qui font des productions Tichadel une
véritable < parade éblouissante» .

La fantaisiste Huguette Dariys réus-
sit le tour de force de faire chanter,
au début de la soirée déjà, le refrain
de ses chansons par le public. L'am-
biance était créée, Huguette adoptée.
Ses réparties, son air de gamin des
rues et ses mimiques récoltèrent de
chaleureux applaudissements.

La troupe des girls et des boys —
qui pourraient être un peu plus boys
— évolua dans des décors d'une ri-
chesse rarement vue. Vingt tableaux,
vingt décors de bon goût. « Promenade
aux Tuileries » avait pour fond les
célèbres jardins — ce qui agrandis-
sait singulièrement le plateau, en
imagination seulement, hélas 1 — dans
lesquels évoluaient les danseuses vê-
tues de costumes d'or ; un moulin
tournait pour accompagner une fête
hollandaise ; « Escale à Hambourg »
nous transportait dans les bas-fonds
du port.

Olga Darteuil et Jean-Claude Clau-
zade tenaient admirablement leur rô-
le de maîtres es chansons, tandis que
l'humoriste Sidoux déridait les plus
moroses avec ses imitations de... chan-
teuses. Les ballets étaient enlevés gra-
cieusement par des girls sachant dan-
ser. Elles le prouvaient en entourant
parfaitement les solistes Paquito, An-
tonio Monllor, Jeanine de Fize... et
tant d'autres.

Nous pouvons dire que chaque spec-
tateur a été satisfait de la présenta-
tion de cette « Parade », de Jean Val-
my, mise en scène par Jean Derville,
dans des décors fastueux de Roger
et Durand , tandis que les acteurs évo-
luaient dans des costumes des ateliers
Tichadel.

RWB.

Parade éblouissante
t Louis Aubée

(c) Samedi passé la population de
Boudry a rendu les derniers hon-
neurs à M. Louis Aubée, doyen des
citoyens de notre vill e qui s'est éteint
paisiblement le ler mars, après être
entré au mois de février dans sa qua-
tre-vingt-huitième année.

M. Louis Aubée a présidé le Conseil
général au sein duquel il a été pen-
dant de nombreuses législatures un
des représentants du parti radical. Il
était membre fondateur et honoraire
de la fanfare de Boudry qu'il a diri-
gée pendant plusieurs années, mem-
bre horioraire de la Société de gym-
nastique ainsi que du F. C. Boudry.

Après avoir été graveur, M. Aubée
entra au service d'une maison de Neu-
chàtel, où il travailla pendant 42 ans.

Au temple, après l'oraison du pas-
teur Loup, M. Marcel Courvoisier, pré-
sident de l'Association des sociétés
locales, a rappelé la carrière du dé-
funt, puis la fanfare a conduit le con-
voi funèbre au cimetière où elle a
joué un cantique, ultime témoignage
de gratitude envers son ancien direc-
teur.

COLOMBIER
L'accouchement sans douleurs

(c) Sous les auspices de l'Association
pour le suffrage féminin, le Dr Berthoud,
de Neuchàtel, a donné une conférence
sur le sujet très actuel de « L'accou-
chement sans douleurs ». L'auditoire fut
très intéressé par l'exposé du gynécolo-
gue.

BOUDRY

SAINT-SULPICE

Après le débordement
du Haut-de-la-Chenau

(c) Les eaux qui , dévalant en torrent
d u Petit-Saint-Bernard et surtout du
Haut-de-la-Chenau, ont causé de graves
dégâts samedi, ont diminué leur inquié-
tant débit et se sont calmées dans la
nuit de samedi à dimanche.

Les dégâts sont graves dans les bois
et dans les champs, là où l'eau a passé
avec force, entraînant des masses de
gravier et de boue.

La commune devra refaire, en grande
partie, la route du Parc, ainsi que la
route du Haut-de-la-Vy, complètement
arrachée sur plusieurs centaines de mè-
tres, et remettre en état les chemins
du village qui mènent au temple, au
cimetière, à la place de sports, et lo
haut de la route de la Chaîne.

Parmi les paysans, dont les champs
ont été envahis ou éventrés, M. Schlup,
venait de terminer la patiente remise
en état d'un champ déjà éventré en
mars 1940, par une semblable inonda-
tion et, qui maintenant, est à nouveau
bouleversé...

Quant aux qiuelquies riez-dierohauissée
inondés, il faudra du temps pour les
assainir.

La route cantonale de la Foule a été
dégagée à l'aide d'une pelle mécanique
et a pu être rouverte entièrement à la
circulation hier dans la soirée.
Les dégâts peuvent être estimés, à
plus de 150,000 francs.

Rappelons qu'en 1802, un semblable
torrent était déjà descendu du Haut-
de-la-Chenau et avait entraîné de telles
masses de terre et de gravier que la
configuration du terrain en a été mo-
difiée.

TRAVERS
Culte d'installation dn pasteur

Jacques-Louis Roulet
(c) Dimanche matin, le temple de Tra-
vers a revêtu sa parure de fête , pour
recevoir son nouveau pasteur. Fleurs et
plantes sont superbement éclairées grâce
aux nouvelles vasques électriques qui
éclairent le chœur. L'église est remplie
lorsque l'orgue se fait entendre. Près
de la chaire, nous constatons la pré-
sence de MM. Paul Dubois, ancien con-
ducteur spirituel de la paroisse , Bour-
quin, pasteur Intérimaire , Kemm, pas-
teur à Noiraigue, une forte délégation
de Sochaux, les autorités communales,
le Collège des anciens.

Le pasteur Roulet choisit dans Ezé-
oMel-Jean et dans l'épitre de Pierre les
sujets de la liturgie. Un motet de Negel
et Barblan est ensuite fort bien rendu
par l'« Espérance » dirigée par M. Hu-
guenin, puis c'est le culte Inaugural
de M. Roulet, à la voix chaude et dis-
tincte. Le sujet traité est tiré de la 2me
épître de Paul : « Vous êtes une lettre
de Christ écrite non avec de l'encre,
mais avec l'esprit du Dieu vivant ».

M. Roulet poursuit : « L'enfant de
Neuchàtel que vous êtes venu chercher
à Sochaux a essayé d'être une lettre du
Christ au milieu d'une population de
trente-quatre nationalités, pendant les
terribles bombardements, les déporta-
tions et les camps de concentration. Les
Mens qui me lient à mon ancienne pa-
roisse sont Inoubliables ».

H termine par un mot d'ordre :
« croire, aimer, espérer », en mettant
en évidence la simplicité, la propreté
et la charité. Ce oulte fit grande Im-
pression.

La Jeune Eglise, dirigée par M. von
Almen, chanta un psaume, puis ce fut
l'installation du nouveau pasteur. Aux
gens de Sochaux qui auraient voulu gar-
der | leur pasteur, M. Dubois répondit :
« Vous devez dire merci de l'avoir con-
servé 20 ans », puis 11 dit son émotion
d'être au milieu de son ancienne pa-
roisse en ce Jour , et rappelle avec hu-
mour quelques souvenirs.

M. Roulet prêta serment après l'Inter-
vention du représentant du synode et
remercia la paroisse de son accueil, de
sa sympathie.

Monsieur et Madame Edmond
BROYE ; Madame Agnès VOUGA-
FAUGUEL ; Monsieur et Madame
Alexandre FAUGUEL-PERNET ont la
joie d'annoncer à leurs parents, amis
et connaissances la naissance de leur
fils, petit-fils et arrière-petlt-fils

Joël - Edmond
le 6 mars 1956

Neuchàtel Maternité
Dime 41

YVERDON
L'utilité du bureau

d'orientation professionnelle
(c) La police a anrêté récemment um

professionnelle d'Yverdon a été très
intense en 1955. Il a expédié 86 let-
tres, procédé à 202 consultations, reçu
110 offres et adressé 108 demandes.
Grâce à de nouveaux appareils et à
de nouveaux tests, 18 jeunes gens
ont subi des examens psychotechni-
ques très complets. Cent quatre ont
été placés avec contrat, 12 sont entrés
dans des écoles professionnelles. Le
placement en apprentissage a été faci-
lité par le grand momibre die places dis-
ponibles, mais on peut prévoir qu'il
n'en sera pas de même à l'avenir, vu
la quantité croissante des garçons li-
bérés des écoles. Comme les aminées
précédentes, il a été assez difficile de
trouver des candidats pour les bran-
ches de l'alimentation et de l'habille-
ment.

En 1955, le bureau a placé 49 jeunes
filles. Leur orientation se révèle plus
compli quée. Beaucoup cherchent un
gain immédiat et s'en vont directe-
ment travailler en fabrique, dans de
grands magasins, etc. ; elles perdent
ainsi les avantages d'un contrat pour
leur formation et, plus tard, ceux
d'un salaire supérieur.

Les frais occasionnés par le bureau
d'orientation professionnelle ont été,
l'an dernier, de 1483 francs.

Les décès en 1955
(c) En 1955, 199 personnes sont décé-
dées à Yverdon (200 en 1954), soit 111
du sexe masculin et 88 du sexe fé-
minin; les trois quarts environ avaient
51 ans et plus ; septante-cinq n'étaient
pas domiciliées en ville. D'autre part,
22 habitants de la localité sont décé-
dés au dehors. L'an dernier, le total
des décès de personnes habitant Yver-
don a été de 146.

Sous les verrous
(c) La police a arrêté récemment um

habitant de la localité qui s'était rendu
coupable d'escroqueries et d'abus de
confiance. Il s'agit d'un récidiviste. Il
a été conduit dans les prisons d'Yver-
don, à disposition du juge informateur.

La gendarmerie a en outre arrêté un
ressortissant fribourgeois de passage
dans notre ville. Il était recherché par
le préfet de la Gruyère pour filouterie
d'auberge. Il a été écroué dans les
prisons de Bulle.

En bras happé
par un engrenage

(c) M. Emile Flaction , agriculteur à
Cronay, a eu le bra s happé par l'en-
grenage d'un hache-paille. Souffrant de
sérieuses blessures, il a dû être trans-
porté à l'hôpital d'Yverdon.

Blessé par un taureau
(c) On a amené à l'hôpital d'Yverdon
M. Adrien Joseph , garde-police à Ma-
thod, qui avait été blessé par un tau-
reau. L'infortuné porte une grave bles-
sure au ventre.

BIENNE
Les Neuchâtelois de Bienne

ont fêté le ler Mars
La Société neuchàteloise de Bienne

avait, samedi soir, convié ses mem-
bres et ses amis à la commémoration
de cet anniversaire, cher à tous les
Neuchâtelois. Malgré l'éloignement de
leur canton , ces citoyens sont restés
fidèles aux traditions de leur petite
patrie.

M. Max Piaget , président de la so-
ciété, ouvrit ia partie officielle de la
manifestation en souhaitant la bien-
venue à l'assistance. M. Georges Favre,
membre d'honneur et ancien président,
porta le toast à la patrie , ce dont il
s'acquitta avec brio. Il se plut à dé-
crire ce petit canton que tant de poè-
tes et d'écrivains ont si bien su chan-
ter. Il termina son exposé en ces
termes : c Puisse notre petite patrie
neuchàteloise et suisse grandir encore,
ses enfants lui faire honneur, ses ins-
titutions prospérer et son drapeau réu-
nir partout nos compatriotes qui , le
verre levé, diront comme nous ce soir
et de tout cœur : « Vive Neuchàtel ,
» notre patrie, dans une Suisse libre
et heureuse. »

Une courte et simple cérémonie mar-
quait la remise des diplômes. Un mem-
bre recevait le diplôme de membre
d'honneur en récompense de dix ans
de travail fécond au sein du comité,
dont cinq ans de présidence.

Le diplôme de membre honoraire fut
décerné à douze membres de la société.

La partie théâtrale et récréative qui
suivit fut variée à souhait : danses,
opérette, concert de musique à bouche,
de guitare, chants, etc. Après quoi , un
orchestre conduisit un bal fort animé.

C. M.-D.

Un cycliste se blesse à la tête
(c) Au début de l'après-midi de mardi ,
à Port , un jeune garçon qui circulait
à bicyclette est tombé violemment près
des écluses. Blessé à la tête et atteint
d'une commotion cérébrale, il a dû
être transporté à l'hôpital de Bienne.

FON'rAfli^ ïtiUBiifl .ON
Commission scolaire

(c) Dans sa dernière séance, la com-
mission scolaire a fixé les examens
oraux au jeudi 29 mars et les examens
écrits aux 2 et 4 avril , comme partout
ailleurs dans le canton; les promotions
auront lieu le vendredi soir 6 avril.
Les vacances de printemps iront du sa-
medi 7 avril au dimanche 22 avril.
Les vacances d'été ont été fixées du 9
juillet au 18 août, celles d'automne du
8 au 13 octobre et celles de Noël du
22 décembre 1956 au 7 janvier 1957.

DOMBRESSON
Pour les malades

(c) Les malades de notre village n'ont
pas été oubliés, dimanche dernier. Les
cadettes ont eu la charmante idée de
leur apporter à tous une friandise
qu'elles ont elles-mêmes confectionnée
et à laquelle elles ont joint un aima-
ble petit mot.

[ VfltIEE DE ta BBOYE
CHAHIPTACROZ

Les méfaits du gel
(c) Le village est, depuis le 23 février,
jour où la température atteignit — 20
degrés, totalement privé d'eau , la con-
duite de la localité ayant sauté et les
fontaines dont la plupart sont alimen-
tées par le réservoir communal, ne
débitant plus rien. Les usagers se

trouvent ainsi fort handicapés et se
verront probablement obligés de des-
cendre puiser l'eau dans la Glane à
500 m. en aval de ce village.

NODS
Conférence du Rassemblement

jurassien
Samedi, un nombreux public a assisté

à l'audition de la fameuse conférence
de Berne. Après une présentation par
M. Jules Conrad , président de la sec-
tion, les auditeurs écoutèrent avec inté-
rêt des exposés et des réponses jusque
tard dans la soirée. Un film de la Fête
du peuple jurassien, à Delémont, en
1955, clôtura cette conférence.

Le Doubs a atteint
sa cote d'alerte

La cote d'alerte du Doubs, fixée à
3 mètres à Vaujancourt, près de Mont-
béliard , a atteint 4 m. 14 à 7 heures
hier matin. Cependant , la route de
Montbéliard-Besançon , qui est généra-
lement coupée en période de crue, est
encore dégagée.
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Monsieur et Madame
Robert GRISEL-MOJON ont la grande
Joie d'annoncer la naissance de leur
fils

André-Robert
5 mars 1956

Maternité de Vauroux sur
la Béroche Bevaix

BETTES

(sp ) Lundi après-midi, une commis-
sion cantonale s'est rendue à Buttes
en vue de la réfection de la laiterie.
Plans et locaux ont été examinés et
le coût de la transformation est éva-
lué à 85,000 francs.

Après la visite, la commission et les
producteurs de lait ont tenu séance à
l'hôtel du Lion d'or, où plusieurs
exposés ont été faits. La commission
a décidé de faire un rapport favora-
ble au Conseil d'Etat pour que la
subvention cantonale de 40 % soit ac-
cordée. Le taux de la subvention fé-
dérale n'est pas connu pour le mo-
ment.

BOVERESSE
Caisse de crédit mutuel

(c) L'assemblée générale annuelle de la
Caisse de crédit mutuel de notre village
s'est déroulée samedi soir au collège.
Le point principal de l'ordre du Jour
était la présentation des comptes de
l'exercice 1955, dont nous relevons quel-
ques chiffres : roulement total 442,620
fr., en 311 opérations. Actif : crédits en
compte courant 17,193 fr., prêts hypo-
thécaires 184,839 fr., autres prêts 21,354
fr. Passif : épargne 174,130 fr., obliga-
tions 46 ,500 fr. Quant au bénéfice qui
se monte à 1082 fr. 95, 11 a été versé
intégralement aux réserves, qui sont
ainsi portées à 5861 fr. 15 au 31 décem-
bre. Le nombre des sociétaires est ac-
tuellement de 46.

Cette séance a été suivie d'une cau-
serie avec film de M. Jean-Pierre Belser,
de la Fédération laitière.

Visite
d'une commission cantonale

TÊTE-DE-RAN
Concours des jeunes

du Ski-club neuchâtelois
(sp) Le concours OJ. du Ski-club de
Neuchàtel s'est déroulé le 1er mars,
à Tête-de-Ran, devant de nombreux
spectateurs.

Cent dix concurrents ont bataill é
ferme dans les différentes catégories
et, pour l'attribution des challenges
l'empoignade fut magnifi que.

Cette journée, qui terminait la sai-
son de ski de notre jeunesse, a permis
à Martine Schinz de remporter le chal-
lenge Lecoultre et à José Wenger de
gagner définitivement le challenge
Seiler.

LA CRAUX-DE-EONDS
Issue mortelle d'un accident

Le. 18 novembre dernier, un couple
de Chaux-de-Fonniers, M. et Mme Hen-
ri Jacot, circulait en automobile dans
le Jura bernois. A l'entrée de Glove-
lier, la voiture dérapa sur le verglas
et fut précipitée contre une barrière,
qu'elle enfonça. Le condiuoteuir et sa
femme furent blessés. Cette dernière,

plus gravement atteinte , fut transpor-
tée à l'hôpital de la Chaux-de-Fonds
où elle vient de mourir à l'âge de
soixante-neuf ans.

Madame et Monsieur Hermann
Steudler-Da Canal, à Fontaines,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire part
à leurs parents , amis et connaissances
de la perte de leur cher et bien-aimé
petit

Claude-Ernest
enlevé à leur tendre affection , à l'âge
de 9 mois, après quelques heures de
maladie.

Fontaines, le 6 mars 1956.
Laissez venir à mol les petits

enfants et ne les en empêchez
point, car le royaume des deux
est pour ceux qui leur ressem-
blent. Marc 10 : 14.

L'ensevelissement aura lieu jeudi
8 mars, à 13 h. 30.

Culte de famille à 13 h. 15.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Je vous laisse la paix,
Je vous donne ma paix.

Jean 14 : 27.
Madiaime Ernest David-Hahn, à Neu-

chàtel, et ses enfants :
Monsieur et Madame Ernest David-

Moser, à Lausanne ;
Madame et Monsieur Philippe Maf-

fei-David, leuirs enfants et pet i ts-en-
fants, à Ostermundigen et à Berne ;

Madame et Monsieur Hermann
Geissler-HaJin, à Territet, leurs en-
famits et petits-enfants,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont l'immense chagrin de faire paît
diu décès de

Monsieur Ernest DAVID
fonctionnaire postal retraité

leur très cher et regretté époux, père,
beau-père, frère, beau-frère, oncle et
parent, enlevé brutalement à leur ten-
dre affection dans sa 78me année.

Neuchàtel, le 6 mars 1956.
L'ensevelissement, sans suite, aura

lieu jeudi 8 maire, à 11 heures.
Domicile mortuaire : hôpital des Ca-

dolles. Culte au domicile, rue Bre-
guet 12, à 1Q h. 30.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

j  LE MENU DU JOUR j
| ¦ >¦ Potage =
î ¦ Ragoût de lapin
l Polenta à l 'Italienne
|. Salade :
: ...et la manière de le préparer =
r Polenta à l'Italienne. — Verser le ;
: maïs dans un peu d'eau bouillante ï
: en remuant pendant la cuisson. AJou- E
| ter du beurre, du sel et du fromage i
: râpé, bien mélanger et mettre re- :
; froldlr sur une planche en formant :
: • une sorte de gâteau. Couper des tran- \
z . ches égales et les rôtir au beurre. î
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SOLEIL Lever 6 h. 55
Coucher 18 h. 20

LUNE Lever 4 h. 01
Coucher 13 h. 21


